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ous n'avons pas eu a chercher bien loin pour trouver I' inspiration qui nous a pennis de 
creer le logo de la Communaute Vie Chretienne (CVX). Les ouvrages relatifs a l' histoi re 
du salut selon la CVX et ses debuts en 1563, sont legion. C'est de la que sont issues 
les Congregations Mariales et leur symbole (figurant en haut a droite), symbole 
qui represente le P au-dessus du X (du grec" Christ "), dans lequel est insere un M pour 
signifier que ces congregations etaient placees sous le patronage de Marie, 
la mere de Jesus. 
La ligne courbe symbolise un mouvement vers I' avant pour fo rmer une unique 
Communaute mondiale en 1967, d 'ou le globe. Ce nouveau depart a donne egalement 
un nouveau nom : Communaute de Vie Chretienne (CVX) en fran~ais ; Comunidad 
de Vida Christiana (CVX) en espagnol ; Christian Life Community (CLC), en anglais. 



EDITORIAL 

C inq ans apres Itaici, nous nous sornrnes 
retrouves a Nairobi pour notre 
Assemblee. Jusqu'en 1982, nous tenions 

nos Assemblees Generales tous les trois ans. A 
Providence, en 1982, l 'ExCo suggera que trois 
ans etaient une periode trop courte et 
l 'Assemblee approuva une resolution qui 
prevoyait que, desormais, les Assemblees 
Generales mondiales se tiendraient tous les 
quatre ans. Ce fut le cas pour Loyola 1986, 
Guadalajara 1990, Hongkong 1994 et Itaici 
1998. Puis, a Itaici, il fut decide que le delai 
serait porte a cinq ans, d'ou Nairobi 2003. Cet 
intervalle plus long entre Itaici et Nairobi eut-il 
le moindre effet sur l 'ambiance de notre 
Assemblee ? Pour ceux qui decouvraient les 
assemblees mondiales sans doute pas. Pour ceux 
qui avaient assiste al 'une des quatre Assemblees 
precedentes, quelle qu 'elle fGt, il y a eu 
incontestablement le sentiment chaleureux de 
retrouver des amis - des amis dans le Seigneur et 
des amis en CVX. 

L'impression d'ensemble qui se degagea, de fait, 
de Nairobi, fut tres clairement une Assemblee 
« chaleureuse ». Le simple fait que la plupart des 
delegues non-Africains s'efforcerent 
d'apprendre quelques mots de Swahili : Asante 
sana, nzuri, karibu, kwaheri, nakupenda marqua 
clairement cette Assemblee du sceau de l'amitie 
et de l'ouverture a l'autre. Nous devinmes tous 
des experts ou presque de la chanson Jambo 
Bwana. Les demieres paroles de cette chanson 
raisonneront, sans doute, encore longtemps dans 
nos creurs Kenya yetu hakuna matata ! Notre 
Kenya - pas de probleme ! 

Mais, Nairobi etait aussi special en ce sens 
qu 'une Assemblee mondiale se deroulait pour la 
premiere fois en Afrique. L'ambiance que cela 
genera peut etre re~ue et revecue OU 

experimentee maintenant a travers les 
contributions au present numero de Progressio . 

En depit des distances geographiques, des 
differences culturelles et linguistiques, nous 
nous sornrnes reunis lors de l 'Assemblee 

XIV Assemblee Generale CVX 

Mondiale, a l'image de ce que nous retrouvons 
au sein de la Cornrnunaute Mondiale, des 
membres d' un seul corps partageant la meme 
Spiritualite Ignatienne et guides par nos 
Principes Generaux et nos Normes Generales. 
Membres d'un Seul Corps, nous sommes tous 
envoyes par le meme Christ pour repandre la 
Bonne Nouvelle et edifier Son Royaume sur la 
terre. Alors, peut-etre, notre responsabilite 
partagee en mission sera-t-elle avant tout une 
responsabilite partagee dans la mission de Jesus. 

Le theme de l' Assemblee etait un theme 
important etant donne qu'il s'agissait 
d 'accompagner la CVX du monde entier dans 
une nouvelle etape de son parcours de maturite. 
Ce parcours qui cornrnen9a avec la premiere 
publication des Principes Generaux dans 
lesquels il etait admis que le sens de la mission, 
etre envoye par le Seigneur, constituait une part 
essentielle de la vie en CVX, qui trouve son 
fondement veritable, dans la Spiritualite 
lgnatienne. Ce sens de la mission a ete reaffirme 
dans la version revisee des Principes Generaux 
de Guadalajara et commen9a de penetrer 
lentement la conscience collective de 
l ' Assemblee Generale, de maniere particuliere, a 
Loyola, Hongkong et Itaici. L'une des graces de 
Nairobi fut aussi l 'histoire succincte et 
significative de la CVX presentee par Veronica 
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Sandra, Sonya et Sean s.j. 
Delegation CVX Hongkong 

Villegas et la CVX-Philippines. La forte 
conscience de notre histoire cultivee a Nairobi 
sera, sans aucun doute, une lumiere sur le 
chemin que nous emprunterons a l'avenir. 

Lors des demieres assemblees, le partage s'est 
fait en « groupes mondiaux » (des groupes 
'd'ecoute'), ainsi que dans les communautes 
nationales et les groupes regionaux. 11 semble 
qu'a Nairobi, pour la premiere fois le partage 
entre « pays voisins » ait constitue une part 
structurelle de l 'Assemblee. Cela renfor~a 

encore la notion de responsabilite partagee. 
D'autres moments forts de partage a Nairobi 
furent le « marche de l 'esperance » et le forum 
CVX-SJ. 

La richesse de notre diversite culturelle 
et les experiences des diverses 
communautes souleverent la question du 
partage des ressources et en meme temps 
nous encouragerent a nous considerer 
comme un corps apostolique ouvert sur 
les autres. Nous avons eu la grace de 
porter nos debats dans la realite Kenyane 
et les differentes visites de projets et d'en 
revenir a notre Assemblee avec un sens 
renouvele du monde dans lequel nous 
sommes envoyes. Nous avons ete guides 
vers un sens de la necessite d'une plus 
grande ouverture, d'une communication 

plus efficace, d'un esprit plus prompt et desireux 
de repondre a l'appel du Christ. Nous avons 
besoin d'evaluer nos structures, afin de nous 
assurer qu'elles renforcent notre appel a etre un 
seul corps apostolique. 

Les contributions au present numero du 
Progressio sont revelatrices de la richesse de 
!'experience vecue a Nairobi, de la richesse de la 
Communaute mondiale. Au moment ou, dans Jes 
annees qui viennent, nous nous engageons les 
uns les autres dans la transformation de notre 
communaute en corps apostolique, puissions­
nous relire frequemment ces quelques pages 
pour notre inspiration. Nous possedons la un 
veritable « mare he de l' esperance » • 



NAIROBI 'os 
" UNE GRACE POUR 

LACVXKENYA 

L
a grace ! l'un des mots les plus riches de la 
tradition Chretienne. En effet, au fil des 
siecles, cela signifiait tant de choses 

differentes. Et au jourd 'hui, en ce qui me conceme, 
la grace signifie plus particulierement Dieu, les 
Trois Personnes Divines qui nous tendent la main 
et nous partagent la vie trinitaire, c'est-a-dire le 
veritable amour avec l 'humanite. Cela englobe 
toutes les mediations auxquelles Dieu a recours 
pour partager cette vie, autrement dit nous 
insuffler la vie en nous ouvrant par !'amour et en 
nous transforrnant par l' amour en des personnes 
s'engageant a vivre une vie d'amour. 

II m 'a ete demande de decrire, dans le present 
article, I 'experience de l 'Assemblee Generale 
Mondiale de la CVX du point de vue de la CVX 
Kenya, la comrnunaute nationale hate. Je 
repondrai que cette experience est grace ! 

Etre hote 

Des HongKong '94, quelques delegues sont 
venus nous voir pour nous dire : «1' Afrique n 'a 
jamais accueilli l 'Assemblee Mondiale ! Pensez­
vous que le Kenya puisse un jour etre en mesure 
de nous recevoir ? » Cette question nous a amene 
a reflechir, a regarder qui nous etions et a nous 
interroger sur un lieu susceptible de convenir, a 
ecouter pour savoir si nous etions sensibles a un 
eventuel appel a proposer notre candidature ; cela 
impliquait aussi une evaluation des engagements 
a consentir en terrnes de temps, d'energie et de 
sacrifices. Et nous avons re~u la grace de nous 
offrir a l'acte d'amour qui consistait a devenir 
l 'hate de l 'Assemblee Mondiale. 

Nous avons re~u la grace de la confiance de 
l 'ExCo Mondial qui a choisi Nairobi pour 
l 'Assemblee Generale Mondiale 2003. J'utilise a 
dessein le terrne « confiance » , en raison du 
risque qu ' il y avait a choisir comme hOte une 
communaute si jeune, malgre quelques dures 
verites concemant l 'Afrique et meme en depit de 
certains stereotypes relatifs aux Africains. Nous 
avons re~u la grace de nous voir confier la 
mission d'accueillir l' Assemblee, comrne une 

Site de la XIV Assemblee Generale 

mission, c 'est-a-dire comme le defi permanent 
qu'il ya a offrir l'amour. 

Notre ExCo National s'est trouve confronter au 
defi du discemement a faire entre Jes choix 
critiques de l'Equipe de Coordination, necessaires 
pour accueillir l' Assemblee et cette equipe a eu a 
discerner, a son tour, pour designer Jes membres 
de l 'Equipe Hate. II y a eu certainement de 
nombreuses graces dans l'accueil : souhaiter la 
bienvenue aux delegues et leur faciliter I' arrivee 
dans un pays si etrange, preter un pull-over dans 
cet hiver de Nairobi qui paraissait incroyable a 
tant de delegues : « Quoi en Afrique et si pres de 
I' equateur, invraisemblable ! » 

Nous avons re~u la grace d ' apprendre combien 
nous pouvions accomplir de choses grace au 
travail d 'equipe. Cette experience nous servira 
pour relever le defi de notre engagement dans la 
mission perrnanente au Kenya. 

Etre communaute apostolique 

Perrnettez-moi d'aborder maintenant le cceur des 
travaux de notre Assemblee : le discemement a 
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Membres de l'Equipe H6te 

propos de comment devenir une communaute 
apostolique dans laquelle la Mission Commune de 
la CVX doit s 'ex primer dans le partage de la 
responsabilite dans la mission. Cela fait un certain 
nombre d' annees qu 'en CVX, nous avons reconnu 
qu'en tant qu'une seule Communaute Mondiale, 
nous sommes appeles a une seule mission 
commune. Itaici '98 a ete !'occasion de formuler 
« Notre Mission Commune », dans un 
discemement de grace qui s'est appuye sur un 
travail preparatoire considerable dans nos 
communautes nationales respectives et qui a porte 
ses fruits dans ce document exprimant notre 
mission CVX, comme une reponse aux besoins de 
notre monde et de l 'Eglise aujourd 'hui. Le 
document se situait dans une perspective globale 
et necessitait encore d'etre traduit dans les faits par 
un discemement et une mise en reuvre continus, 
tant au niveau national que local. 

Au Kenya, « Notre Mission Commune » nous a 
incite lors de notre Assemblee Generale Nationale 
d'octobre 1999, a choisir trois priorites 
missionnaires : la jeunesse, !'instruction civique 
et la reforme constitutionnelle, et, enfin, le 
partage de notre spiritualite Ignatienne. « Notre 
Mission Commune a ete, pour la CVX Kenya, 
!'impulsion qui a pennis d'aller de l'avant dans sa 
mission et, semble-t-il il en a ete de meme pour de 
nombreuses autres communautes nationales. 

Cependant, lorsque nous parlons de mission 
commune, il ya toujours eu une certaine tension : 
utiliser le terme « mission commune » irnplique, 
semble-t-il, que nous « fassions la meme chose ». 
En tant que pratiquants de la Spiritualite 

Ignatienne, les membres de la CVX que nous 
sommes sont, a juste titre, allergiques a la 
moindre idee insinuant que notre mission consiste 
necessairement a faire la meme chose. La 
spiritualite Ignatienne souligne l'unicite de 
chaque individu et de ses dons irnpliquant que 
Dieu appelle chaque etre humain unique a un 
service unique. Il est toujours possible que tous 
les membres d 'une meme equipe de base OU 

encore de nombreux membres d 'une meme 
communaute nationale s'irnpliquent dans le 
meme projet. Mais, nul ne peut le prevoir 
d'avance. Il faudrait que cela soit le fruit d'un 
discemement. Parler de mission commune serait 
apparemment all er a l 'oppose de notre conception 
du charisme irnpliquant le discemement qui puise 
son origine dans la spiritualite Ignatienne. 

En se fondant sur la reflexion de l' experience 
vecue par la CVX, a travers le monde, l'ExCo 
mondial a ete capable de discerner le besoin de 
franchir un pas supplementaire dans la realisation 
de la mission commune en acceptant la 
responsabilite partagee de la mission a travers un 
process us permanent de discemement, d 'envoi, de 
soutien et d'evaluation. L'ExCo a pu soulever cette 
question et suggerer que Dieu appelle la CVX a 
croitre en devenant un corps apostolique, en 
donnant forme a la mission commune comrne 
responsabilite partagee. Lorsque, ici au Kenya, 
nos instances national es ont fait l 'etat des lieux de 
la CVX nous avons pu nous rendre compte que 
nous etions engages en partageant la responsabilite 
dans notre maniere de vivre la mission. 

Nos instances dirigeantes s'inquietaient a l'idee de 



voir nos membres mal a l'aise a l' idee de renoncer 
a l'autonomie qu 'irnplique la responsabilite 
partagee. Nous nous sommes efforces de presenter 
ce concept avec beaucoup de sensibilite, de 
maniere a signifier d'une part un processus de 
croissance et d' autre part un process us qui se fonde 
sur la connaissance personnelle de chacun des 
membres, par les membres des petites equipes, 
ainsi que d'autres impliques dans ce processus. A 
notre grande surprise, la responsabilite partagee 
n'a rencontre que peu de resistance; au contraire, 
beaucoup nous ont confirme dans notre action en 
ce sens que cela est conforme a notre charisme et il 
nous faut croitre en devenant une communaute 
apostolique. Il est possible que la responsabilite 
partagee irnplique le renoncement a une partie de 
notre autonomie, mais cela renforce veritablement 
notre liberte a nous rendre disponibles a la mission. 

Nous sommes heureux qu 'apres un examen 
approfondi et beaucoup de lutte, l 'Assemblee 
Generale Mondiale se soit engagee a faire de la 
CVX, une communaute apostolique fonctionnant 
en termes de responsabilite partagee. C'est une 
grace authentique pour la communaute 
mondiale, et sans doute pour la CVX Kenya. 
Cette grace est un defi qui ne sera pas facile a 
relever. Mais, nous crayons qu 'elle nous 
permettra d 'aller de l'avant dans la realisation de 
la mission. Les membres deviendront plus forts 
en actualisant leur mission, grace a !'interaction 
des membres de leur equipe de base par un 
partage de la responsabilite. Au fur et a mesure 
que des besoins particuliers voient le jour et que 
la CVX Kenya fait ! 'experience de l' appel a y 
repondre par une presence et I' elaboration de 
projets, ii se developpe une maniere de proceder, 
grace au partage de la responsabilite qui nous 
permettra d 'y repondre avec discemement. Au fil 
du temps, l'exercice de la responsabilite partagee 
fa9onnera la CVX en un instrument apostolique 
qui deviendra de plus en plus efficace a la suite 
du Christ en mission. Cela fe ra egalement de 
nous un corps organise et efficace capable d ' all er 
de I' avant en repondant a notre appel a collaborer 
avec succes avec la Compagnie de Jesus 

Etre accompagne 

Le souci de partager sur notre situation au 
Kenya, et notamment d ' insister sur certaines 
difficultes sociales auxquelles nous sommes 
confrontees, a ete l ' un des aspects de 
Nairobi '03. Ce partage a eu pour but d 'aider 
!'ensemble des delegues a inscrire notre 

reflexion dans la realite d 'aujourd 'hui et a 
permettre a chacun de faire le lien avec la 
situation qu ' il connait dans son prop re pays, et 
nourrir ainsi notre reflexion. 

Un autre aspect du partage de notre realite a ete 
la presentation, par Joseph Oganda, un membre 
de la CVX qui, avec d'autres, 
travaille a Kibera, le plus grand 
bidonville de Nairobi pour ]utter 
contre le fleau du SIDA. Cela a ete 
I' occasion pour Jes delegues de 
nous temoigner toute leur 
delicatesse et leur inquietude, mais 
aussi leur soutien dans notre Jutte 
face a cette crise. Nous avons re9u 
la grace d ' un amour profond qui 
donne force et courage et qui 
s'appelle solidarite, dans le combat 
que s'efforce de mener la CVX 
Kenya face a cette question urgente 

Notre programme incluait 

Terry Charlton s.j. , 
EA de la CVX Kenya 

egalement une visite de chaque delegue a l ' un 
des huit projets autour de Nairobi qui repondent 
aux problemes sociaux. La plupart de ces projets 
concernaient des actions dans les bidonvilles et 
etaient lies a l 'Eglise. Nous avons ete gratifies 
par le desir des delegues d'en savoir un peu plus 
sur notre realite et d 'y prendre une part active. Je 
pense que le sentiment le plus largement repandu 
chez taus Jes delegues etait celui de 
« l 'esperance » . Tout le monde esperait qu'en 
depit des immenses difficultes rencontrees, ces 
projets constituaient une tentative de reponse a 
la situation, de maniere a y apporter une 
amelioration pour que Jes personnes concernees 
puissent, dans beaucoup de cas, vivre mieux. Ce 
sentiment d 'esperance est pour la CVX Kenya 
un immense encouragement. C'est une grace qui 
nous encourage a admettre que Jes problemes ne 
sont pas insurmontables. Nous n ' avons pas le 
droit de faire de difference lorsque nous nous 
engageons dans une mission pour repondre a 
ceux qui vivent en marge de la societe. 

J' ai le sentiment que l ' Assemblee etait animee 
d ' un mouvement qui l'incitait a centrer 
l'essentiel de notre miss10n sur des 
preoccupations de I' ordre de la justice sociale et 
du service aux plus pauvres et autres marginaux 
de Ia societe. Les Delegues ont ete inspires par 
Jes projets partages par de nombreuses 
communautes nationales. Permettez-moi de n'en 
citer que deux, a titre d 'exemple : le travail de la 
Coree aupres des immigres et le Service des 
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6 
Benevoles Ignatiens en Equateur. Cet element 
cle est revenu a plusieurs reprises dans le 
document precisant le Mandat de I' Assemblee 
ou il fait reference, « au plaidoyer pour la 
responsabilite sociale comme moyen efficace de 
promouvoir la justice sociale ». Si j'ai bien 
compris que la CVX etait appelee dans le monde 
entier a exprimer le souci de la justice et a 
defendre plus vigoureusement encore les 
pauvres, alors la CVX Kenya a re9u la grace de 
la solidarite de la communaute mondiale qui 
avance dans la meme direction. Par le partage 
des idees, des succes et meme des echecs, nous 
pouvons beneficier d 'un soutien considerable 
dans notre marche en avant. 

Conclusion 

J'espere que man eclairage Sur Ja maniere dont 
Nairobi'03 a ete une grace pour la CVX Kenya 
pourra, a sa modeste mesure, nous stirnuler taus a 
reflechir aux graces de cette Assemblee, nous aider 
a nous Jes approprier et ales vivre dans nos vies de 
mission. Je suis fascine par !'image d'Ezechiel 47: 
A !'image de la Source d'Eau Vive jaillissant du 
temple, puisse I' Assemblee Generale Mondiale 
demeurer une grace de Dieu qui jaillit comme une 
force de vie, d 'amour et de mission ! • 

Terry Charlton, s.j. 
Assistant Ecclesiastique - CVX Kenya 

"HAKUNA MATATX' 

D
epuis 1967, date du renouveau de la 
CVX mondiale, trois temps forts ant 
emerge comme autant d'opportunites 

pour nous de porter un regard interieur sur la 
nature de la CVX en tant que communaute 
mondiale. Les deux premiers furent Rome '79 et 
Providence '82, lorsque nous avons decide 

Veronica Villegas 
Membre sortant de l'ExCo -

CVX Philippines 

d 'ETRE une communaute 
mondiale. Le troisieme temps fort a 
ete Nairobi '03 : moment ou nous 
avons reflechi au GENRE de 
communaute que nous sommes 
appeles a etre. 

Avant et apres Rome '79 et 
Providence '82, nous nous sommes 
essentiellement preoccupes - non 
sans passion - de notre mission et de 
la formation qui nous perm et d'etre 
en mission avec le Christ dans Son 
royaume. Lars de nos Assemblees 
Mondiales, nous nous sommes 

concentres sur le monde, l 'Eglise, le Royaume, 
Jes gens et leurs besoins, peines, espoirs et joies. 
Nous nous sommes interesses au Christ identifie 
au travers « du plus petits de ses Freres et nous 
avons fait attention au Christ qui nous appelle a 
reuvrer avec Jui. Au fil des annees, nous avons 
Jutte - avec le Christ pour que Jes graces re9ues 
!ors de nos Assemblees deviennent des actes 
incarnant notre mission commune. 

A Nairobi, nous nous sommes, une nouvelle 
fois , penches sur notre mission commune. Mais, 
nous avons egalement porte un regard sur les 
acteurs de la mission et pris le pouls du CORPS 
incarnant la mission. 

Nairobi '03 a fait emerger une evidence. La 
CVX Mondiale est appelee a devenir plus 
authentiquement un SEUL corps. Pour etre un 
seul corps, nous avons repondu a l'appel qui 
nous invitait a nous efforcer de devenir une 
communaute apostolique partageant la 
responsabilite en mission. 

Ce que nous avons vu , entendu et touche nous 
a permis de percevoir cet appel sans ambigui:te. 
Nous avons evalue l 'etat actuel de ce corps 
qu 'est la CVX, et le chemin parcouru au cours 
des cinq dernieres annees, depuis Itaici '98. 
nous avons jete un regard sur plus de quatre 
siecles d ' histoire nourrie jusqu'a satiete d ' une 
abondance de graces. Nous avons reflechi aux 
signes des temps; et par l ' un d'entre eux, nous 
avons ete confrontes a la proximite virulente 
du SIDA. Nous avons entendu la voix de 
l 'Eglise, dont le Pere Kolvenbach s'est fait 
l 'echo. Tout cela a perm is de souligner I' etape 
suivante a franchir pour la CVX mondiale : 
resserrer nos rangs, en devenant d' a vantage 
encore, en verite, un seul corps apostolique 
dans l 'Eglise. 



Notre fa~on d 'etre une communaute apostolique 
signifie PARTAGER la responsabilite en 
mission. Nairobi '03 a propose une definition de 
ce partage. II n 'est pas vague, ni flou ; ii n 'est pas 
generique et non-cible, ii n 'est pas insipide ou 
sans caractere. 

Le PARTAGE revet une forme definie, precise et 
nette, a I' image des quatre VERBES specifiques 
ou paroles d 'actions que nous sommes invites a 
pratiquer ensemble en communaute. Nous 
devons discerner, envoyer, soutenir et evaluer. 
Ces quatre verbes definissent, aujourd ' hui, sans 
ambigu"ite, Jes RELATIONS entre deux 
membres de la CVX, entre deux apotres. Ce soot 
Jes actes qui font de la communaute d'apotres 
une communaute apostolique. Ces verbes 
permettront a Ia communaute apostolique d 'etre 

que nous continuions d 'entretenir nos liens Jes 
uns aux autres ; que nous gardions deliberement 
et fidelement le contact les uns avec les autres, a 
l ' image de I' reil , I' oreille, la main, le pied, l' os, 
le muscle, ou les tissus d ' un SEUL ET MEME 
CORPS . Par tousles moyens a notre disposition, 
nous devons nous lier plus vigoureusement les 
uns aux autres, en tant que membres individuels, 
en tant que comrnunaute locale, nationale, et en 
tant que region 

Nous devons nous y employer afin de permettre 
a la CVX d'atteindre plus profondement encore 
le creur du lieu ou le Christ creuse et fa~onne 
notre realite sociale, dans nos cultures 
differentes et dans nos vies quotidiennes. Nous 
devons devenir, en verite, un SEUL CORPS, 
afin de conduire la CVX, au creur de la mission 

Membres de la Communaute Mondiale 

UN SEUL CORPS, dont la tete et le creur 
sauront ce que font les pieds et les mains et 
comment se portent les poumons, I' estomac ou 
les reins .. 

Alors que partager la responsabilite en mission 
est deja un processus bien rode dans beaucoup 
de comrnunautes nationales, Nairobi '03 a 
relance le processus monte en puissance a la fin 
de notre Assemblee. En effet, tout a demarre 
avec l'echange de nos good-by, au revoir, 
adios ... 

Paree que partager la responsabilite implique 

du Christ, aujourd 'hui plus que jamais, alors que 
notre bonne vielle terre se desagrege grandement 
et que la societe humaine souffre d 'ameres 
divisions. 

Autrement dit Nairobi '03 nous appelle 
instamrnent a donner un corps de chair a la 
parole : « CLC-CVX : Envoyes par le Christ, 
Membres d 'un Seul Corps ; a devenir des actions 
qui proclament la bonne nouvelle de « Hakuna 
matata » { ne craigniez pas } parce que la Sainte 
Trinite contemplant l'humanite dans toutes ses 
divisions scandaleuses (PG 1) est toujours a 
J'reuvre ... • 
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Ann Sieuw 

/ 

UNE EXPERIENCE 
NOUVELLE! 

Ma premiere Assemblee 
mondiale ! Je me sentais 
bien preparee, en 

possession de ma sacoche et d'une 
multitude de reponses a autant de 
questions a propos de la realite de la 
CVX Belgique (Flamande) 
recoltees aupres des responsables 
d'equipes locales. Et puis, j 'avais 
avec moi Nikolaas Sintobin s.j. mon 
« assistant » en toutes circonstances 
bonnes ou mauvaises. 

De/eguee CVX Belgique Flamande 

accoucher etait une evidence. Mais, le plus 
impressionnant a mes yeux fut de constater 
l'ampleur du succes de ce processus de partage 
et d 'experience de mouvements qui dura dix 
longs jours et concerna des individus venu des 
quatre coins du monde. 11 n 'y avait qu 'une seule 
explication possible a ce phenomene : nous 
partagions tous la meme spiritualite ignatienne ! 
Nous avons ecoute avec nos creurs la Parole de 
notre Dieu et de Son Fils, Jesus-Christ ! Nous 
etions un seul corps ! nous nous sentions une 
seule unite et savion que, d ' une maniere ou 
d ' une autre, cela porterait du fruit. C'est 
pourquoi nous avion besoin d'etre ouverts 
(dans tous les sens du terme) vers toutes les 
directions : ouverts a d, autres realites, ouverts 
aux soucis et aux difficultes d ' autres pays et 
continents , ouverts aux idees et orientations 
nouvelles. 11 fallait la foi et la confiance en une 
progression de qualite en plusieurs etapes et 
notamrnent une atmosphere d'ouverture et de 
respect mutuel entre Jesuites et la"ics. 

L'equipe nationale que je 
representais m 'avait fait quelques 
recomrnandations sur le theme « envoyes par le 
Christ, membres d' un seul corps ! » , encore que 
nous n'ayons pas beaucoup aborde ce point, etant 
donne la realite nationale qui est la notre, qui est 
loin d' ftre confortable. Nous avions beaucoup de 
questions et d 'angois es, com.me:« Sommes-nous 
vraiment pret a aborder ce theme ? » , « Nous 
sentons-nous ree/lement comme un seul corps et 
serons-nous capables de vivre I' experience d'etre 
« envoyes » de la maniere dont l' Assemblee 
Generate le decidera ? Ainsi la tache principale 
qui me fut confiee fGt-elle : « Dans ta reflexion, 
pars de la realite qui est la nOtre, dans un monde 
secularise et ce quelles que soient Les pensees, Les 
etapes ou Les decisions qui te seront soumises ! » 

Par ailleurs, nombreux furent les arnis en CVX a 
exprimer leur espoir d 'une assemblee interessante 
et feconde qui puissent aider la CVX Belgique 
(Flamande) a porter du fruit pour franchir une 
nouvelle etape. 

11 est facile d ' imaginer que cela constituait pour 
moi un grand defi ! Je quittais done mon pays 
avec un sentiment mele, d 'une part, de gratitude, 
d'ouverture et d 'esperance et, d'autre part, de 
crainte d 'etre de9ue par les reponses que j'allais 
avoir a rapporter a la maison. 

Dix jours de partage en toute ouverture 

Que nul ne puisse predire avec certitude le type 
de document dont I' Assemblee Generale allait 

Et, de fait, toutes ces attitudes essentielles 
etaient reunies. Je suis convaincue que c'est la 
que reside la cle du contenu du document final : 
!'expression claire d'un respect de chacune de 
nos realites et d 'un service a tous les niveaux 
« du somrnet a la base». 

Un partage a tous les niveaux : quelques 
impressions 

Nikolaas et moi avions choisi d'arriver la veille, 
histoire de nous « acc limater » si ce terme a le 
moindre sens. Nous acclimater au temps ne nous 
posa guere de probleme. La meteo etait tres 
Beige, voire plus froide que ce a quoi nous nous 
attendions, etant donne que nous etions bien 
informes par un Jesuite qui avait passe vingt­
cinq ans a Nairobi. En visitant la ville et le pare 
d 'animaux sauvage, dans l 'apres-midi, nous 
avons fait connaissance et trouve nos premieres 
affinites avec les delegations CVX d' Australie, 
d 'Hongkong, de Taiwan et des Etats-Unis qui , 
apres quelques jours, devinrent de vrais amis. 
Les premieres questions que nous nous poserent 



mutuellement furent les memes que celles que 
nous allion poser les jours suivants au fur et a 
mesure de nos diverses rencontre . Au petit­
dejeuner, au dejeuner, au souper et lors des 
pauses-cafe, chacun fit de reels efforts pour 
rencontrer d'autres delegations CVX et en savoir 
plus sur leur realite. Ces moments informels me 
semblerent tres importants dans ces premiers 
jours. Je parvins a surmonter si rapidement « ma 
crainte du seuil » que j'eus a peine le temps de 
realiser qu 'elle existait. 

Dans le partage en petits groupes mondiaux, 
nous avons eu, a plusieurs reprises, a reflechir a 
ce qui etait interessant et utile dans une premiere 
confrontation a mes propres idees. Concemant le 
partage en assemblee pleniere, je voudrais 
surtout insister sur deux mouvements que j 'ai 
personnellement beaucoup apprecies dans ces 
sessions. Premierement, l 'honnetete et 
l'ouverture d'esprit de l'ExCo de la CVX 
mondiale qui a su ecouter avec respect les 
mouvements de l'Esprit, lors des seances 
plenieres. Sans cela, nous n' aurions pas pu 
croitre les uns vers les autres. Nous aurions ete 
frustres, ce que j 'ai personnellement craint a un 
moment ou l 'autre de nos discussions. 

Deuxiemement, c'est avec une certaine surprise 
que j 'ai constate avec quelle maitrise autant 
d ' individus pouvaient exprimer et defendre leurs 
opinions dans le seul souci d'enrichir le debat. Et 
pourtant, l 'equilibre etait toujours preserve 
meme dans les moments difficiles, grace au 
travail remarquable de nos accompagnateurs qui 
nous guidaient dans la bonne direction vers une 
conclusion. En exprimant ce qu ' ils entendaient 
et en remettant les choses dans le boo ordre, ils 
nous ont parfois fait gagner du temps pour nous 
permettre une pause-cafe. 

Autre element important, le partage par 
delegation nationale, en compagnie des pays 
limitrophes et en groupes continentaux. J'ai 
vecu ce moment comme une convergence d ' un 
grand nombre d'idees concretes mises en 
commun, identifiees et utiles a !'usage de nos 
propres realites. Nous nous sommes aides 

mutuellement dans la confirmation de nos 
mouvements et de nos processus. 

Un partage dans la foi 

11 faut le dire . . . j'ai ete impressionnee et 
encouragee a aller de l 'avant par Paul Vaz s.j. , 
notre accompagnateur au travers de ce 
processus, qui, durant dix jours a guide notre 
Assemblee du bloc A au bloc F. 11 repetait et 
revenait systematiquement sur toutes les etapes 
precectentes de maniere claire et lente pour 
faciliter la comprehension (au grand bonheur des 
interpretes !) En douceur et dans le souci de 
fac iliter la meditation, il a contribue a creer une 
ambiance qui a permis a nos esprits de rester 
concentrer sur notre objectif : « Envoyes par le 
Christ, membres d' un seul Corps ! » qu 'est-ce 
que cela signifie pour nous ? 

J'ai eu egalement le sentiment que ce meme 
esprit d ' unite dans la spiritualite et la foi etait 
present dans notre Eucharistie quotidienne. 
Nou avons partage le souci les uns des autres, 
nos reflexions et humeurs de la joumee, en 
ecoutant et en tirant notre force de l 'Evangile, en 
priant et en chantant le Seigneur. L'exuberance 
des danses Africaines et les reponds bruyants, la 
quietude Asiatique avec les sublimes odeurs 
d'encense et le son cosmique de la cloche 
Indienne, la joie latino-americaine et ses jeux de 
guitare, Jes sons Coptes et Byzantins montant 
aux cieux : nous avons tous participe a ces 
liturgies issues de diverses cultures, meme si ce 
n'etait pas facile et tres inhabituel, en particulier 
pour quelqu ' un comme moi, « occidentale 
relaxe ! » . 

Un partage de la realite Kenyane 

Il est impossible pour moi ou presque de decrire en 
quelques mots a quel point notre visite au couvent 
de Mere Theresa m' a bouleversee : un sentiment 
de rejet de la pauvrete dans les bidonvilles et de la 
situation sociales des personnes handicapees et 
abandonnees. Mais, aussi un sentiment de 
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gratitude pour les sceurs de Mere Theresa donnant 
leur vie avec une patience infinie, tendant les 

Catherine Waiyaki, 
Presidente de la CVX Kenya 

mains dans un monde pratiquement 
sans futur : Lumiere et esperance 
dans les tenebres. 

Apres avoir entendu !' intervention 
de Catherine, la presidente de la 
CVX Kenya et un delegue Kenyan, 
j ' ai compris que la CVX Kenya etait 
deja entree dans la mise en ceuvre du 
programme de Nairobi 2003. 
Reflechir a notre propre mission en 
tant que CVX Belgique Flamande 
est done un veritable defi ! 

/ / 

Et enfin ... 

Je suis une personne tres heureuse d 'avoir eu 
l 'occasion d ' assister a l 'Assemblee Generale de la 
CVX mondiale. Je me rends compte que, de retour 
a la maison, ii n 'est pas facile d 'en parler a to us 
ceux qui n'ont pas vecu le processus que nous 
avons vecu ensemble a Nairobi. Mais, je crois que 
j 'ai ete envoyee a Nairobi par notre equipe 
nationale pour partager avec elle, ce que j'ai vecu, 
appris et entendu la-bas. Ma premiere mission est 
de les encourager, de leur expliquer que le 
document final est le fruit d 'un partage dans la 
spiritualite Ignatienne qui peut nous aider a 
grandir dans !'unite avec la CVX mondiale • 

REALITE KENYANE : 
SITES D'EXPOSITION 

FOYER MERE THERESA : HURUMA 
Mission, Perspective & Intervention 

II s 'agit d'un foyer de l'un des quartiers les plus 
pauvres de Nairobi. Ce foyer abrite des enfants et 
des adultes dont personne ne veut plus s'occuper. 
II y a parmi eux des enfants qui sont nes contre le 
desir de leur mere qui auraient prefere avorter. Des 
enfants qui sont rejetes et d'autres qui souffrent de 
malnutrition severe. La reponse des responsables a 
ceux qui leur sont confies est une reponse au cri du 
Christ en croix : « J'ai soif ! ». En general, ils 
prennent soin de ceux dont personne ne se soucie. 

Qui soutient le groupe ? 
Les Sceurs de la Charite {la congregation de 
Mere Teresa} 

NYUMBANI: KAREN 
Mission, Perspective & Intervention 

Le foyer est situe a Karen, dans la banlieue de 
Nairobi, a proximite du CUEA. Nyumbani a ete 
fonde a Nairobi , Kenya, en 1992, par le Pere 
Angelo d' Agostino, s.j. , MD. L'idee de 
l'orphelinat a ete inspiree par le nombre croissant 
d'enfants atteints par le virus VIH et trop souvent 
abandonnes, en Afrique. Paree que des 
nourrissons ages de moins d'un an ont tres souvent 
les anticorps de leur mere, de nombreux nouveaux-

nes dont la mere est porteuse du virus VIH sont 
« seropositifs », al ors qu 'ils n 'ont jamais 
developpe le viru eux-memes. En fait, 75 % tout 
rond des bebes qui auront ete testes positifs a la 
naissance finiront, le cas echeant, par ne jamais 
porter le virus. Malheureusement, ces enfants 
seront souvent abandonne a la naissance ou peu 
a pres et victirnes de I ' ostracisme des orphelinats 
traditionnels. Les hopitaux publics, quanta eux, ne 
disposent pas des ressources necessaires pour 
prendre so in de ces enfants et la plupart d ' entre eux 
meurent par negligence, dans Jes mois qui suivent. 

Nyumbani- "foyer" en Swahili-offre un 
veritable foyer aces enfants abandonnes jusqu 'a 
ce qu 'un diagnostic clair puisse etre pose en ce 
qui concerne leur situation vis-a-vis du VIH. 
Ceux dont on est sur qu ' ils ne sont pas infectes 
par le VIH sont ensuite orientes vers des 
institutions adequates ou pris en charge par Jes 
services de I ' aide sociale classique. En revanche, 
ceux qui sont effectivement atteints par le SIDA 
beneficieront des meilleurs soins nutritionnels, 
medicaux, psychologiques et spirituels 
disponibles et finiront leurs jours a Nyumbani. 

Qui soutient le groupe ? 
II s 'agit d 'une collaboration entre de nombreuses 
personnes. Le conseil d ' administration est 
compose de personnes aux nationalites Jes plus 



diverses : des Kenyans, des Americains, des 
Britannique_s, ainsi qu 'un Italien. Certains 
administrateurs sont des Religieux, comme les 
Jesuites ou les Freres de Loreto, mais aussi des 
Senateurs, ou des diplomates. Ceux des 
administrateurs qui sont actifs dans le monde des 
affaires sont medecins, psychiatres, enseignants 
ou issus d 'autres professions. 

KIBERA MASHIMONI: KIBERA 
Mission, Perspective & Intervention 

Kibera est l'un des plus grands bidonvilles au 
monde. Cet etablissement scolaire s'efforce de 
rehabiliter des filles ayant subi des viols. 
Certaines ont eu recours a la prostitution pour 
tenter de generer des revenus. D'autres sont 
orphelines et ont ete victimes d' abus sexuels par 
les personnes a qui elles ont ete confiees. Elles 
sont formees a l 'artisanat. 

Qui soutient le groupe ? 
Les Sreurs de Marie Reparatrice 

LE CENTRE DE PROMOTION DE MUKURU, 
a MUKURU 
Mission, Perspective & Intervention 

Le Centre de Promotion de Mukuru est un foyer 
situe juste aux limites de la banlieue de Mukuru, 
un autre bidonville du Kenya. Les enfants sont, 
en general, issus de ce quartier. Ce foyer est a la 
fois un lieu de prevention et de readaptation. Les 
responsables s 'efforcent d 'offrir aux enfants qui 
leur sont confies l 'occasion de devenir des 
adultes respectueux d'eux-memes et sur lesquels 
on peut compter, capables d ' initier des 
changements dans la societe. 

Qui soutient le groupe ? 
Les Sreurs de la Misericorde. 

UNDUGU 
Mission, Perspective & Intervention 

Le but global vise a faciliter le developpement 
d'opportunites pour les enfants de la rue et de 
communautes marginales, vivants dans les 
quartiers urbains informels et les zones rurales, 
d'avoir acces, durablement a des conditions de vie 
saines et sfires de base. Les responsables y 
parviennent de diverses fa;:ons. La premiere etape 
passe par un travail de rue effectif, comprenant de 
frequentes visites dans les rues, dont le but premier 
est d 'etablir un rapport avec ces personnes, tout en 
mettant sur elles une certaine pression qui va les 
pousser a renoncer a vivre dans la rue. L'etape 
suivante consiste a accueillir les enfants qui 
choisissent de ne plus vivre dans la rue dans des 

centres ou on leur fournira les bases 
indispensables, le conseil, ou l 'on augmentera leur 
niveau litteraire et ou l'on procedera a un examen 
individuel de leur cas. Pour les filles, cela se passe 
a Easteliegh, pour les garc;:ons a Dandora. Ceux qui 
n'auront pas pu etre integres, apres le Centre 
d 'Accueil, sont transferes vers d' autres centres de 
readaptation OU Centre Communautaire qui leur 
proposeront des interventions et des Programmes 
plus cibles. Le plus important de ces centres est 
celui de Kitengala qui accueille a la fois des filles 
et des garc;:ons. 

Qui soutient le groupe ? 
II s'agit d 'une organisation non-
gouvemementale. 

KANGEMI 
Mission, Perspective & Intervention 

C'est un foyer situe dans un des quartiers les plus 
pauvres de Nairobi. Le foyer s'appelle Upendo. 11 
s'agit d'un centre de jour, gere par la Paroisse de 
St Joseph Kangemi. 11 accueille des enfants ages 
de 6 a 13 ans, victimes d 'abus sexuels, dans le 
besoin, et I OU victimes de negligences. Les petites 
communautes chretiennes font des recherches sur 
le nom des enfants, puis un travailleur social 
mene une enquete sur chaque cas. Les enfants 
rec;:oivent, ensuite de I 'instruction pour leur 
permettre de s'inscrire a l'Ecole Primaire Privee 
de la Paroisse. Cet etablissement scolaire est l'un 
de ceux qui s'efforcent de trouver des bourses 
scolaires pour chacun de ces enfants. lls sont au 
nombre d'environ 25. 

Qui soutient le groupe ? 
La Compagnie de Jesus et la Paroisse. 

FOYER POUR ENFANTS DE DAGORETI 
Mission, Perspective & Intervention 

Dagoreti se situe dans la banlieue de Nairobi. II 
s'agit d'un foyer pour personnes atteintes d'un 
handicap physique ou mental, mais qui accueille 
aussi des enfants abandonnes. Quelques-uns 
d' entre eux ont un chez eux, mais pour la 
majorite, le foyer et leur unique maison. IIs y 
rec;:oivent une education et les enfants y sont 
egalement pris en charge. IIs y apprennent 
egalement comment vivre de maniere autonome. 
Ceux qui obtiennent de bons resultats scolaires 
auront acces al 'Enseignement Secondaire. Celui 
qui n'y arrive pas pourra y apprendre un metier 
pour gagner sa vie. 

Qui soutient le groupe ? 
Feed the Child une organisation non­
gouvemementale • 
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12 UNE VISION MONDIALE 

D
es les premiers jours de mon arrivee a 
Sodalite/en CVX, je fus convaincue que 
la CVX etait bien une communaute 

mondiale, une association mondiale de chretiens 
engages desireux de trouver Dieu en toutes choses; 
des Chretiens partageant le charisme de la 
spiritualite ignatienne, la communaute et la 
mission; des Chretiens partageant l 'experience des 
Exercices Spirituels de Saint Ignace. Mes 
convictions initiales se trouverent renforcees par 
mes rencontres avec des CVXiens originaires de 
toutes les parties du globe, dont beaucoup 
sejournerent chez moi a la maison. La lecture de la 

Dorothy M. Zambito 
Deteguee - cvx Etats-Unis 

revue Progressio fut un autre moyen de renforcer 
encore cette conviction. Beneficier de la decision 
de et avoir l'opportunite de participer a la XIVe 
Assemblee Mondiale, a Nairobi, Kenya, fut aussi 
une occasion unique de souligner une nouvelle 
fois un fait que j 'avais deja integre de longue date. 

Le theme de l 'Assemblee, En voyes par le 
Christ, Membres d'un Seul Corps, s'incarna 
pour moi d'une maniere inattendue. Etre en 
compagnie d'autres delegues representant plus 
de 54 pays, est aussi une expenence 
impressionnante qui incite a l 'humilite. Etre 
reunis avec des gens de differentes cultures, de 

langues et de races diff erentes - et pourtant se 
sentir a ce point chez soi, avec tout le monde, 
simplement parce que nous possedons la grace 
commune de la CVX est quelque chose de 
presque trop difficile a expliquer. Le sentiment 
de former un seul corps etait manifeste des le 
depart. Avant meme l'ouverture de la seance de 
l 'Assemblee Generale, l 'Esprit etait deja a 
l'reuvre au milieu de nous, en nous aidant a 
partager non seulement de nous-memes, mais 
encore a propos de notre realite en CVX. Nous 
avions un unique but, c'etait une evidence. 

Nos reunions de preparation, avant d'arriver a 
Nairobi, nous ont aide a comprendre qui nous 
etions en tant que CVX-USA. Les delegues -
Lois, Ramon et moi-meme - nous emportions 
avec nous le fruit des rapports qui emanerent des 
regions. 11 s'agissait de partages entre individus, 
dans divers petits groupes OU en seances 
plenieres. Nous « comparames nos notes », pour 
ainsi dire, de maniere informelle (lors du the ou 
du petit-dejeuner ou dans les files d' attente, etc.) 
ou encore dans des moments planifies pour cela 
(lors de reunions de petits groupes mondiaux, ou 
de l'equipe des delegues d'Amerique du Nord 
ou encore lors de sessions plenieres). Nous 
etions impatients d'entendre comment les autres 
se debrouillaient avec le fait d'etre appele a etre 
des communautes apostoliques partageant Jes 
responsabilites, plutot que des communautes 
d'apotres. Nous etions desireux d'entendre les 
recits des differentes nations nous racontant 
comment elles comprenaient et mettaient en 
pratique la mission commune, telle qu 'elle nous 
a ete donnee a Itaici en 1998. 

11 y a eu quelques exemples impressionnants de 
communautes apostoliques aux responsabilites 
partagees - notre propre communaute du centre 
de soins de Miami en est un - Le travail accompli 
au Kenya aupres des pauvres, des personnes 
atteintes du SIDA ou des refugies en sont 
d'autres. J'ai eu le sentiment que de nombreuses 
communautes etaient bien plus avancees que nous 
aux Etats-Unis. 11 y avait, me semble-t-il, 
davantage d 'efforts en faveur des experiences de 
missions communes. L' accent etait mis, me 



semble-t-il, d ' avantage sur le fait de considerer le 
bien universe I et le rechercher. Il ne s ' agissait pas 
de decourager l 'reuvre apostolique individuelle, 
mais j 'avais le sentiment qu ' il nous fallait devenir 
un corps apostolique plus ouvert vers l'exterieur 
et qui soit reconnu comme tel. 

Au fur et a mesure du deroulement de l 'Assemblee 
Mondiale, le consensus se generalisa sur le fait que 
nous sommes des communautes apostoliques 
partageant la responsabilite pour la mission. 
Acceptant cet etat de fait a la fois individuellement 
et en communaute (la delegation americaine), 
nous, comme le reste de l ' Assemblee, nous 
passfunes a la maniere dont nous allions nous y 
prendre, en tant que communaute mondiale, pour 
donner effectivement corps a cette reflexion. Deux 
axes se degagerent : la necessite de renforcer la 
formation (y compris celle des accompagnateurs) 
et le developpement de responsables forts. La 
realite que nous vivions aux Etats-Unis 
venait, en effet, confirmer cela. En outre, 
l 'Assemblee etudia egalement tres 
attentivement la relation et la cooperation 
entre la CVX et la Compagnie de Jesus. Le 
document elabore est une affirmation forte 
de la pertinence du partenariat entre la 
CVX et les Jesuites. Partager et traduire 
dans les faits ce document constituera pour 
toutes les communautes nationales une 
etape importante de leur parcours. 

L'une des questions qui m ' a ete posee lo rs 
de mon retour de Nairobi a ete : « As-tu 
fait une promenade a dos d'elephant ? » 

Pour des non-CVXiens1 il a ete difficile de 
faire comprendre que mes souvenirs ne 
reposaient pas tant, sur les beaux paysages que 
j ' ai vus, mais, au contraire sur la grace des 
rencontres que j'avais pu faire . (Soit dit en 
passant, je ne suis pas montee sur un elephant !) 
Pour la premiere fois de ma vie, j 'appartenais a 
la minorite ! d'une certaine maniere, venant des 
Etats-Unis on a toujours !'impression d 'avoir 
toutes les reponses. Nous sommes ceux qui 
peuvent montrer la voie, etc. Or, en realite, ce 
n'etait certainement pas comme cela que les 
choses fonctionnaient. Les delegues etaient 
originaires de plus d'une douzaine de pays 
Africains et de tous les continents. Il y a une 
vitalite attestee par le jeune age de beaucoup de 
delegations. Il y avait une expression tres vraie 
de ce que cela signifie etre en CVX et de vivre 
les Exercices Spirituels dans la vie quotidienne. 
Le simple fait d'ecouter plusieurs CVXiens 
Kenyans nous partager ce qu'etait pour eux la 

spiritualite ignatienne dans leur vie courante fut, 
13. encore une experience qui nous a permis 
d 'ouvrir grand les yeux. 

11 y eut des moments ou ii nous fallut nous 
montrer sensibles aux paroles exprimees autour 
de nous - que ce soit autour de !'offensive 
americaine en Irak « pour le petrole » et non pas 
les armes de destruction massive ou la 
commemoration de Hiroshima et de Nagasaki, 
afin que jamais plus il n ' y ait de recours a de telles 
armes. Certains intervenants nous rappelerent 
quelques evidences simples que nous considerons 
comme allant de soi, comme l 'eau potable dans 
un pays ou il ya penurie d'eau potable: pas d 'eau 
au robinet le matin, simplement parce que Jes 
pompes ne se sont pas mises en marche, des 
coupures periodiques, etc. Lois Campbell nous 
presenta sa magnifique « priere du fidele » dans 
Jaquelle elle reconnaissait les faits et exprimait ses 

La Messe Africaine 

excuses par rapport a certaines realites concernant 
notre pays. 

Le monde de la CVX prit chaire dans les 
nombreuses manifestations liturgiques 
auxquelles il nous fut donne de participer : dans 
les tambours et Jes cantiques Africains, a 
Kiswahili, les danseurs conduisant Jes 
processions d'entree et d 'offertoire : les cloches 
et les chants Indiens, la solennite de la 
celebration Copte presidee par le Pere Nader, 
d 'Egypte ; la messe multiculturelle de la region 
Asie-Pacifique (completee par les offrandes 
d 'encens ; et la presentation Aborigene de 
l 'Evangile) ; la messe hispanophone dont 
l 'enthousiasme et la musique n 'eurent rien a 
envier aux Africains; et meme les liturgies 
anglaise et fran~aise, plus sereines, ne sauraient 
etre separees de la joie exprimee a travers les 
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chants de nos freres et s~urs Kenyans. Quelle 
joie ! Quelles magnifiques celebrations ! Nous 
nous souviendrons longtemps des messes 
celebrees par Monseigneur Ndingi, archeveque 
au Kenya, ou par le Pere Masawe, Provincial des 
Jesuites ou par le Pere Hans Kolvenbach, 
General des Jesuites, adressant chacun un 
message particulier au monde de la CVX. 

Les seances plenieres etaient souvent longues et 
fatigantes . Parfois, nous avions le sentiment d'en 
avoir perdu le fil ou qu 'une preoccupation 
personnelle venait assombrir de son nuage le bien 
de tous. L' Assemblee eut, cependant, le bonheur 
de beneficier de l 'accompagnement du Pere Paul 
Vaz, s.j., d'Inde. Paul savait toujours nous ramener 

a l'essentiel de nos preoccupations: le Christ et a 
l 'endroit OU II nous appelait a etre et a aller ? 

Et maintenant, ou allons-nous ? Meme apres 
avoir passe a travers tout le processus de 
l ' Assemblee mondiale, il est necessaire pour 
moi de retourner aux documents issus de cette 
Assemblee, de les etudier, de les mediter dans la 
priere, afin qu ' ils puissent etre appliques a 
d'autres aux Etats-Unis. Je pense que s'agissant 
des communautes apostoliques partageant la 
responsabilite, les Etats-Unis sont sur la bonne 
voie, mais qu'il nous est permis de faire des 
reves plus ambitieux encore dans notre desir 
d'etre Christ pour les autres, dans notre quete a 
trouver Dieu en toutes choses • 

MISSION COMMUNE -
CORPS APOSTOLIQUE 

Delegation de la CVX Republique Dominicaine 

La methode de la communaute -
quatre pas 

L ors de la derniere Assemblee Generale de la 
Communaute Vie Chretienne qui s 'est 
tenue a Nairobi, Kenya, i1 a ete etabli que la 

CVX mondiale se sentait clairement appelee a etre 
« Envoye par le Christ, membres d' un seul corps ». 
II semble que nous n'ayons aucune difficulte a 
faire de cet appel une realite : nous nous sentons, 
en effet, envoyes et membres du meme corps. 

Cependant, notre discernement consiste, en 
partie, a passer de la dimension personnelle a la 

dimension communautaire, en gardant present a 
!'esprit notre petite communaute, la 
communaute nationale, la communaute 
regionale et la communaute mondiale, ainsi que 
I 'Esprit Saint agissant en elles et dans leurs 
processus. II nous faut tenir compte du contexte 
social et ecclesial dans lequel nous evoluons. Il y 
a aussi, necessites, inspirations, appels et meme 
reponses. Pour etre efficace, notre discernement 
doit done etre une action collective : la realite 
doit toucher la communaute qui doit discerner 
ensemble la volonte de Dieu, en lien avec cette 
realite. 

C'est la communaute qui convertit la volonte de 
Dieu en un « etre envoyes en mission » qui parce 
qu ' il est le fruit d'une action de discernement 
collective, devient aussi une responsabilite 
partagee. Il est done necessaire pour tous les 
membres de la communaute d'etre disponibles et 
desireux de soutenir et d' accompagner cet envoi. 
Ace stade, tout ce dont nous avons besoin c'est 
que la communaute evalue les resultats de la 
Mission donnee dans l'envoi. 

Par !'evaluation, nous concluons un cycle et 
recommern;ons immediatement par un autre 
discernement, dans le cadre d'un processus 



dynamique et permanent dans lequel la 
communaute continue de percevoir la realite et 
de trouver la volonte de Dieu, d'envoyer en 
mission et d 'evaluer les resultats. 

Organisation et direction pour la mission 

Comme nous le constatons, des que nous 
abandonnons la sphere personnelle, le « etre 
envoyes par le Christ » devient une mission 
commune et le « membres d'un seul corps » 

devient membres d'un corps apostolique. Incarner 
et rendre possible une mission commune exige 
une structure, une organisation pour la mission, 
un corps apostolique. Cela exige aussi que ladite 
organisation ait une direction. 

La CVX a une structure, une organisation. Nous 
sommes formes par une communaute dotee 
d' une direction nationale et d ' une direction 
mondiale. A l 'heure actuelle, nous sommes en 
train d'evoluer vers une direction regionale. 

En tant que processus de gestion, la direction 
d'une organisation peut s'exercer dans un style 
t<mbrassant tout un eventail d ' approches, 
pouvant aller d ' une extremite caracterisee par la 
participation et la democratie, a l 'autre, la 
dictature. Une direction democratique gagne, par 
la participation de ses membres, en creativite, 
mais perd en capacite a repondre rapidement aux 
besoins et en sens de !'unite. Une direction de 
type dictatoriale, a l'inverse, gagne en capacite a 
repondre rapidement et en sens de l'unite, mais 
elle tue la creativite et le sens de la participation 
des membres. 

Une direction adequate doit etre capable d 'evoluer 
a l'interieur de l'eventail que nous venons de 
mentionner, en respectant des processus et des 
rythmes, en etant attentive aux situations et aux 
charismes des uns et des autres, en mettant en 
place des reseaux de communication franche et de 
critique constructive, afin de degager des 
propositions innovatrices. 

En l 'occurrence, nous pouvons nous poser la 
question : de quelle structure, de quelle type de 
direction devrions-nous nous doter ? 

La similitude avec le corps humain 

La similitude avec le corps humain que nous 
trouvons en Corinthiens 1, 12 est un bon 

exemple : Dans le corps humain, chaque organe 
a une fonction qui lui est propre, une mission qui 
lui est propre, cependant, tous les organes 
repondent a la mission commune de se 
conformer a l 'etre humain. 

Le bras, la jam be, le foie , le cerveau : aucun de 
ces organes, ni aucune partie d 'entre eux, ne sont 
l 'etre humain, mais tous sont parties de lui. Jene 
suis pas mon cerveau, ni mes poumons, mais les 
deux font parties de moi, et j 'ai interet a ce que 
chacun reste en bon etat et remplisse la fonction 
qui est la sienne, pour le bien de tous. Il doit y 
avoir une individualite qui soi a l'avantage de 
tous, et un corps qui donne sa place et sa 
responsabilite a chacun de ses membres. 

Dans le corps humain, les organes ou parties 
d 'organes peuvent avoir une mission specifique 
et, dans le meme temps, repondre a la mission 
commune de l'etre humain dont ils constituent 
une partie. Un reseau extraordinaire lie les 
organ es et les parties d ' organ es entre eux, 
permettant a la communication de circuler 
librement et a la vitesse requise. Mais, en meme 
temps, ce reseau a aussi pour fonction de 
maintenir chaque organe et chaque partie 
d 'organe en lien in time et profond avec le corps 
humain dont ils constituent une partie. 

Du corps humain au corps apostolique 

Si nous voulons une organisation conforme au 
modele du corps humain, autrement dit, si nous 
voulons devenir un corps apostolique, nous devons 
nous efforcer de realiser cela. Il faut que soit mise 
en ceuvre de maniere quotidienne et permanente, 
dans chaque communaute, la methode 
communautaire des quatre etapes. En meme 
temps, chaque communaute et chaque membre de 
la CVX doit faire l'effort d 'approfondir et 
d 'intensifier son union avec le Christ. 

Nous affirmons que la methode communautaire 
des quatre etapes (discerner, envoyer, soutenir et 
evaluer) est une methode cle pour notre 
organisation et pour la formation d ' un corps 
apostolique, parce que c'est une methode 
organique qui commence par la recherche 
discemee de la volonte de Dieu. Nous devons 
nous garder d 'oublier que tout discemement 
commence par la perception de certaines 
necessites, par la richesse de la vie de l 'Eglise et 
de la societe dans laquelle nous sommes appeles 
a vivre. Cette recherche de la volonte divine, 
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dans le discernement, aura d'autant plus de 
chance d'aboutir que notre union avec le Christ 
sera profonde et intime. 

En meme temps, nos leaders doivent faciliter la 
communication et la rendre aussi ouverte et 
mesuree que possible, en attenuant Jes limites 
hierarchiques et regionales, ainsi que tout autre 
forme de lirnite quelle qu'elle soit et en exen;:ant 
leur leadership dans la confiance en le soutien que 
leur donnera une organisation qui va de l' avant en 
s'effon;:ant de suivre la volonte de Dieu. 

Que pouvons-nous faire de plus ? 

Etre en contact avec Ia realite : Les 
communautes doivent etre en contact 
permanent avec la realite qui les entoure. 
Les communautes dynamiques recherchent 
Dieu, en permanence, dans les differentes 
expressions de la realite quotidienne. 
Structures et processus: Les communautes 
procederont a !'evaluation de leurs 
processus et structures et les adapteront afin 
de permettre !'utilisation de la methode des 
quatre etapes, comme processus permanent 
au sein de la communaute. 
Formation : L'union avec le Christ exige 
une connaissance. Nous devrions orienter 
nos efforts de maniere a proposer une 
formation solide dans la connaissance du 
Christ. Une formation qui nous qualifie 
pour percevoir les necessites et discerner a 
leur sujet, afin d'etre responsables, avec la 
communaute, pour J'envoi, le soutien, 
l 'accompagnement et I' evaluation. 
Exercices Spirituels : Nos communautes 

concevront des strategies visant a 
promouvoir !'experience des Exercices 
Spirituels de St Ignace. Motiver nos 
membres en ce sens, s'assurer que tous les 
efforts ont ete faits pour promouvoir !es 
Exercices Spirituels est un effort qui 
renforce l ' union avec le Christ. 
Priere : La priere est irrempla9able. La 
priere du matin ou la priere a tout moment 
opportun du jour : une attitude de priere, la 
louange durant la journee, la relecture de 
notre vie au moment de conclure la journee. 
La priere nous maintient en union avec le 
Christ. 
Communication et contacts Les 
communautes devraient faire un effort pour 
rester activement en contact les unes avec 
les autres. Se nourrir des experiences des 
autres et nourrir les autres par nos propres 
experiences. Nous devons tirer avantage de 
la possibilite de savoir ce que d'autres 
communautes vivent, afin de croitre et de 
contribuer a la croissance des autres, pour 
que nous aimions et servions en toute chose. 
En ce qui concerne la communication et les 
contacts, les ressources qu 'offre I 'Internet 
peuvent etre utiles. 

Etre membre d ' un seul corps est une grace que 
Dieu nous donne, mais c'est aussi une tache 
qu 'Il nous octroie. 
Dans votre communaute locale, vous percevez­
vous comme membre d'un seul corps? 
Que vous faudrait-il changer pour que 
communaute soit 
apostolique? • 

une communaute 
votre 
plus 

· Mario Berges 
Delegue de la CVX Republique Dominicaine 
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LE DEFIDE NAIROBI 

Que represente l 'Assemblee de Nairobi 
pour moi ? C'est la question que je me 
suis pose deux semaines apres man 

retour a la maison. Un exercice a etre un corps 
apostolique : tel est man idee. Que! genre 
d 'exercice ? Bien sfir un exercice de type 
ignatiens, d 'ou cet article. J' aimerais vous 
partager ma reflexion Sur le defi que 
l ' Assemblee de Nairobi pose a la CVX Japan. 
Cette reflexion se fonde Sur I ' idee dont je viens 
de parler. Dans un premier temps, permettez-moi 
d'expliciter man idee, apres quoi je vous livrerai 
ma reflexion. 

L' Assemblee de Nairobi comme un exercice 
a etre un corps apostolique 

Quelles sont !es caracteristiques d' un exercice 
Ignatien ? 
• Premierement, ii s' agit d' un processus de 
recherche : la recherche d ' une voie concrete 
dans laquelle Jesus nous guide. Cette experience 
de J 'accompagnement personnel de Jesus dans la 
vie quotidienne est l' un des piliers 
fondamentaux de la Spiritualite Ignatienne. 11 
s'agit d ' un processus dont l'objectif est clair: la 
recherche. Au debut du processus, vous ne 
COnnaissez que la direction et YOUS etes OUVert a 
vous laisser guider par l 'esprit. A la fin du 
processus, vous connaissez le chemin concret de 
Jesus, sur lequel vous pouvez cheminer. 

• Deuxiemement, ii s' agit d' un processus 
formateur : L'important c 'est que ce processus 
formateur implique necessairement une 
dimension communautaire, etant donne 
qu 'historiquement Jesus a forme ses disciples 
comme une seule communaute. Jesus les a invites 
a J ' accompagner dans un « processus des 
opprimes ». Ceux qui avaient ete, autrefois, dec;:us 
et isoles ant ete remplis de l'amour de Jesus, 
ressuscites et ant partage une grande joie avec les 
gens qui les entouraient, une communaute a etre. 
Jesus invite les disciples a reflechir sur 
!'experience de l'accompagnement. Ce n'est que 
par cette reflexion qu'ils pourront comprendre qui 
est Jesus et ce qu 'ils sont appeles a etre. 

Ce qui vient d 'etre dit vaut aussi 
pour Ignace ... ii a conduit ses 
compagnons a travers le processus 
des Exercices Spirituels qui 
consistent en un double mouvement. 
Le premier est la contemplation 
d 'une scene de l 'Evangile. Le 
second est la contemplation d'une 
scene de la realite de chaque 
personne. En comparaison avec la 
formation des disciples de Jesus, la 
diversite des realites des exerc;:ants 
fait qu ' il est difficile de realiser 

Jerry Tajima 
Delegue - cvx Japon 

pleinement !'aspect formateur de la dimension 
communautaire. C'est pourquoi les premiers 
compagnons d 'Ignace, choisis par discemement 
communautaire ant fait confiance dans le choix 
de leur realite concrete au Vicaire du Christ et au 
superieur de leur ordre religieux, la Compagnie de 
Jesus. 

Quatre cent soixante ans apres ce discemement 
communautaire, la Communaute Mondiale de 
Vie Chretienne s 'efforce de s 'approprier 
pleinement la dimension communautaire de cet 
aspect formateur en respectant la diversite des 
realites que connaissent ses membres. 

• Troisiemement, un processus volontaire : Deux 
types de personnes sont engagees dans un 
processus. L'un est celui de la personne qui 
recherche un but au processus et l'autre est celui 
de celle qui participe au processus et qui s'en auto­
approprie le but. Par ce processus, la personne se 
forme progressivement au point d 'en faciliter le 
processus formateur pour les autres. Cette chame 
de formation permet a une communaute de croitre 
dans un charisme particulier. 

L' Assemblee de Nairobi fait reference aux trois 
aspects de ce processus dans la formulation 
« Etre un corps apostolique »Comment ? C 'est 
une question pour laquelle nous avons reellement 
demande la grace du discemement. En ce sens, 
l' Assemblee de Nairobi a ete un exercice a fare un 
corps apostolique. Le point de depart de cet 
exercice a consister a contempler les scenes des 
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diverses realites, contemplation qui ne peut se 
realiser qu'au travers du partage en profondeur de 
sa propre realite. Lors de l' Assemblee de la CVX 
mondiale, ce partage s'est effectue de multiples 
fac;:ons : par les rapports de l 'ExCo, la presence 
amicale et le partage des experiences graves de 
membres de la CVX Kenya cheminant aux cotes 
de personnes atteintes du SIDA ; par la 
presentation foisonnante d' idees de l 'histoire de 
la CVX, par notre immersion dans la realite 
Kenyane qui a inspire a beaucoup de 
communautes nationale, un partage d 'experiences 
a etre un corps apostolique, par des echanges 
amicaux et concrets pour chaque groupe regional, 
etc. La contemplation de ces scenes de realite 
diverse a genere chez les participants un 
mouvement spirituel clair et oriente la CVX dans 
une direction claire impliquant un nouveau style 
de leadership, de communication et de formation 
au sein de la CVX, dont on a deja vu les premisses 
lors de cette Assemblee. 

L' integration de 
leader s hip , 
communication et 
formation sont les idees 
cles de ce nouveau 
style. Seule un 
leadership facilitant la 
communication 
spirituelle dans les 
diverses realites des 
membres pourra faire 
de ce process us 

sur le processus de formation communautaire 
nous est a present accessible ! 

Le defi que l'Assemblee de Nairobi pose au 
Japon 

Rendons grace au Seigneur Jesus, parce que les 
membres de la CVX Japan sont tres bien formes 
jusqu'ici pour pouvoir confronter leurs diverses 
realites et discerner leur mi sion. Ils cheminent 
aux cotes des pauvres, de l 'Eglise locale et 
d'autres groupes d 'ONG. Leur temoignage me 
console reellement. Le point faible c'est la 
formation de la generation suivante. Nous 
n'avons que peu de nouveaux membres, et en 
particulier, de jeunes. La CVX Japan a confie la 
formation de ses membres aux Jesuites et aux 
religieuses, en privilegiant meme les aspects 
d'ouverture vers l'exterieur, au detriment du 
recrutement de nouveaux membres. Ces Jesuites 
et ces religieuses connaissent chacun des 

membres CVX 
spirituellement, ma1s 
nous ne savons rien de 
nous-memes. Bref, 
nou so mm es une 
communaute d 'apotres. 
Ainsi, le theme de 
l' Assemblee de Nairobi 
lui-meme constitue-t-il 
le vrai defi de la CVX 

formateur, un 
processus reellement 
communautaire. En 

Jinhui avec Seiko (De/eg. Japan) 
et Cecilia (Deleg. India) 

Japon. Je pense que 
nous sommes, a present, 
appeles a vivre l 'etape 
au cours de laquelle 

d'autres termes, seul un leadership oriente vers les 
processus de formation communautaires pourront 
surmonter la difficulte que represente la diversite 
des realites que vivent le membres. Il convient 
notarnment de restreindre la communaute 
d'apotres, dont le processus de formation est 
individuel. Les responsables ont un role crucial 
dans la mesure ou ils doivent planifier et faciliter 
un exercice permettant aux membres de faire 
!'experience de leurs diverses realites et d 'etre 
formes a etre un corps apostolique. L' Assemblee 
de Nairobi, en tant qu 'exercice a etre un corps 
apostolique, a perrnis aux participants 
d'experimenter ce nouveau style de direction, de 
communication et de formation de la CVX et les a 
renvoyes dans leur communaute nationale 
respective qui ne doit jamais se trouver isolee des 
communautes voisines, ni de la CVX mondiale. 
Le potentiel dynamique des Exercices Spirituels 

nous atteignons l 'a pect 
formateur de nos activites. En d'autres termes, la 
necessite consiste a nous concentrer sur la 
formation de la generation suivante. Nous 
ommes invites a rechercher une nouvelle fac;:on 

de nous reunir, un ExCo qui nous serve 
d'accompagnateur national et un renouveau de 
la structure des reunions en petites 
communautes. 

Au mois de septembre, nous avons eu un 
rassemblement national visant a inviter les 
participants et toute la communaute nationale, a 
discerner sur un nouveau chemin de formation, 
ce avec la collaboration d'une deleguee 
Coreenne (a Nairobi), Jinhui. Elle nous a partage 
les experiences de la CVX Coree, dans le 
domaine des programmes educatifs dans les 
paroisses ou des membres de la CVX animent un 
groupe de partage pour les nouveaux arrivants a 



la paroisse et trouvent parmi eux de nouveaux 
candidats a la CVX. Certains membres de la 
CVX Japon ont partage sur leurs ministeres 
similaires. Comment la CVX Japon peut-elle 
coordonner ces ministeres personnels ? Cela a 
ete la question cle de cette rencontre nationale. 
J'espere que cette rencontre constituera la 
premiere etape de !' integration dans la nouvelle 

forme de leadership, de communication et de 
formation. Nous avons besoin de responsables 
capables de creer un processus de formation a 
partir de la richesse et de la diversite des 
ressources humaines. Puisse le vent nouveau 
soufflant de Coree insuffler un dynamisme 
nouveau en matiere de formation dans la CVX 
Japon ! • 

/ 

MISSION ET DEFIS : 
LA JOIE DE FAIRE PARTIE 

DELACVX 
responsabilites dans 
Jes paro1sses, au 
niveau de la catechese 
et des activites des 
jeunes, dans le MEJ, 
ou dans le mouvement 
Foi et lumiere. Ils 
montrent une assiduite 
et un engagement reels 
dans ce qu'ils font. 
Pour beaucoup, la 
CVX a change leur 
maniere d'exercer leur 
profession, de 
conduire leur vie 
familiale et de 
s 'inserer dans des 
activites sociales. 

La delegation egyptienne a Nairobi avec Catherine Waiyaki (CVX Kenya) 

L 
a CVX en Egypte est un lieu cecumenique 
privilegie, un espace d'ouverture et de 
relations simples et vraies, voila pourquoi 

beaucoup d'orthodoxes y sont engages tout en 
restant fideles a leur Eglise. Elle est formee 
principalement de jeunes entre 20 et 35 ans. La 
plupart ont participe au Mouvement Eucharistique 
des Jeunes (MEJ) durant leur scolarite dans des 
ecoles religieuses et ont prolonge leur parcours 
avec la spiritualite ignatienne a travers la CVX. La 
majorite des membres de la CVX assume des 

Toutefois, pour 
certains, cela peut 

demeurer au niveau d'un service rendu, d'une 
activite a assumer et a entreprendre, dans le sens 
qu'on pourrait se demander si cet engagement est 
reellement le fruit d'un discemement personnel, 
d ' une responsabilite partagee dans la mission. n y 
a certes une generosite et une disponibilite pour 
repondre aux appels re9us au niveau de la paroisse 
ou des mouvements, une volonte de prendre part 
activement a la vie de la societe et a transformer 
quelque chose pour le bien. Mais parfois cet 
engagement n 'a pas ete assez reflechi, integre 
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dans la priere personnelle et discute avec les 
membres de la communaute. Ces trois moments 
le transforment en reelle mission re<;ue du 
Seigneur, ancree dans la personne, soutenue et 
assumee par la communaute. 

Un certain nombre de Jeunes agissent 
essentiellement au nom d'une grande 
generosite, ce qui peut les conduire a faire 
beaucoup d'activites qui risquent d'aller dans 
taus les sens. Apres un certain temps , ils sont 
epuises OU gagnes par la lassitude et laissent 
tout tomber. D'autres jeunes ont besoin d'etre 
encourages a entreprendre une activite 
apostolique. Leurs aines doivent les aider en 
leur ouvrant differents champs de service et en 
les accompagnant dans ces activites. Ce soutien 
devrait etre prolonge par un effort d' evaluation 
qui aide les jeunes a mieux discerner leur 
mission et a la choisir lucidement. En ce sens, 
nous sentons le besoin de mieux structurer nos 
reunions et de revoir notre maniere de partager 
durant les reunions. 

D'un autre cote, on est en droit de se demander 
parfois si la mission represente une exigence 
personnelle et communautaire. Les responsables 
d ' accueil et les assistants ecclesiastiques, en 
particulier dans les pre-communautes, ne sont 
pas toujours clairs avec Jes membres de leurs 
equipes sur ce que signifie une communaute 
CVX. A juste titre, il faut s'efforcer a 
approfondir une expenence spirituelle 
personnelle et construire un clirnat de partage 
dans la confiance, mais sans oublier la 
dimension apostolique qui enrichit la vie de 
priere et donne sens a l'etre ensemble. Le 
passage de l 'etape de la construction du groupe a 
celui de devenir une communaute apostolique 
n'est pas evident pour tous. II faut s'entraider 
dans la recherche des moyens et des outils qui 
permettent ce passage exigeant. Un effort de 
formation des animateurs et des 
accompagnateurs est a entreprendre a nouveaux 
frais. II leur reviendra particulierement 
d 'apprendre aux gens a travailler ensemble, en 
acceptant les differences de points de vue et de 
sensibilites. 

Si la dimension apostolique de I' engagement 
dans la CVX constitue un pole essentiel, elle 
demeure neanmoins plus facile a accomplir sur 
le plan individuel que sur un plan collectif. Au 
niveau collectif, cela necessite une activite de 
reflexion et de discemement communautaire 
exigeante, un esprit d 'ouverture et d'attention 
aux besoins de la societe, et un courage 
d'entreprendre des pro jets et d'y perseverer dans 
la regularite. Un signe d'esperance a renforcer et 
a promouvoir : la CVX en Egypte a pu assurer 
jusqu 'aujourd'hui une mission en Haute-Egypte 
et organiser une exposition annuelle pour les 
ONG et les associations de developpement. 

Pour la m1ss10n, il est evident que la 
collaboration avec la Compagnie de Jesus trouve 
la un lieu privilegie. Jesuites et CVX ont besoin 
de se soutenir mutuellement pour avancer sur 
des sentiers non battus et inventer des formes de 
presence et de service. Dans un groupe, 
!' intuition de personnes pionmeres est 
importante a accueillir. II leur revient d' ouvrir 
des pistes d'action et d'indiquer des perspectives 
de service. Leur apport sera repris , complete et 
soutenu par les autres membres de la CVX. 

A part ces defis ' intemes' a la vie des 
communautes, les membres de la CVX dans un 
pays comme l'Egypte, doivent faire plus d'un 
job pour pourvoir aux besoins de leurs familles. 
Le systeme universitaire est trap encombre par 
des cours et des examens et laisse peu de loisir 
aux etudiants. Cette surcharge, soit de travail, 
soit des etudes, qui occupe l 'essentiel de la vie 
des gens, est un reel defi pour la dimension 
apostolique de la CVX. Pour cela, une activite 
commune, qui demanderait un engagement 
regulier et une responsabilite institutionnelle, 
aura quelque mal a se mettre en route. Aussi sur 
le plan paroissial, la collaboration avec les 
pretres n'est pas toujours evidente et les 
membres de la CVX ant besoin d'etablir de 
meilleures relations avec eux et de leur presenter 
la vocation de la CVX • 

Ramez Ghazal, Viviane Sarkis, Nader Michel, sj. 
Delegues cvx Egypte 



DES POINTS POUR 
NOTRE TRAVAIL 

PERMANENT 
' ' A LALUMIERE DE NOTRE 

/ / 

EXPERIENCE VECUE 
' A NAIROBI 

L' experience de la XIVe Assemblee 
Mondiale de la CVX revet une 
signification profonde pour notre 

croissance en tant que corps apostolique, a 
commencer par le fait qu 'elle se so it deroulee en 
Afrique, comme s 'il s 'agissait d 'affirm er que 
nous entendons construire l'esperance, en 
commern;ant par ce que l'on appelle le 
«continent sans espoir ! » Nous voulions croitre 
dans notre temoignage d ' amour, en commen9ant 
par l'endroit ou les choses sont plus compliquees 
OU celui OU nous pourrions etre confrontes a des 
difficultes plus importantes : La realite du SIDA 
en a clairement apporte la preuve. 

Nous etions au cceur d 'une diversite 
d'expressions culturelles, de pays et de 
continents, mais nous etions inspires par le meme 
temoignage du Christ, par la foi en un meme Dieu 
et par le partage d'un style de vie marque du sceau 
de la spiritualite ignatienne. Une diversite que 
nous pouvions percevoir, des le debut avec la 
presentation de chaque delegation et dans nos 
celebrations eucharistiques. Cette diversite etait 
encore soulignee par le grand nombre de langues 
et differentes caracteristiques physiques de la 
communaute. 

L'echange d 'experiences entre les participants a 
ete aussi un autre moment enrichissant. Nous 
nous sentions appartenir a un tout, tout en 
eprouvant le sentiment de notre propre caractere 
unique. Nous savions que nous avancions 
ensemble, unis dans nos differences, mus par 
notre desir commun de construire le Royaume 
pour tous, avec beaucoup d'humilite et avec 
toute l 'energie de notre foi. Nous comptons sur 
le soutien de la Compagnie de Jesus qui nous 
donne la force, sans se substituer a notre propre 

responsabilite dans la constitution de notre 
propre communaute lai:que et sommes pousses a 
construire l 'Eglise dans le monde, autrement dit, 
aider a nouer des relations d ' amour dans la 
realite que nous sommes appeles a vivre. 

Delegation de la cvx Perou 

Dans cette perspective, il y a un certain nombre 
de points sur lesquels nous voudrions concentrer 
davantage notre attention au moment ou nous 
cherchons a aller de l' avant. En voici quelques­
uns : 

1. Croftre en Eglise. Nous avons senti le defi de 
vivre, comme Eglise, cherchant a rendre un 
temoignage fidele de !'invitation que nous 
adresse le Christ, en poursuivant dans I ' esprit de 
Vatican II, c'est-a-dire en assumant la vocation 
de l'Eglise qui est vecue comme la cite de Dieu. 
Une Eglise qui se fait connaitre, notamment par 
le service et les relations communautaires. Nous 
voulons aussi etre consciencieux et eviter un 
certain nombre de dangers, comme celui 
d'exclure ceux qui ne partagent pas notre 
spiritualite ou notre fa9on de penser, ou encore 
celui d'idealiser notre experience de la foi. 11 est 
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important de susciter des reseaux qui nous 
unissent et nous ouvrent au monde, en facilitant 
l' inculturation dans l 'Eglise et le respect des 
autres. 

2. Approfondir notre Spiritualite lgnatienne . 
Elle est la source de notre fa~on unique de vivre 
dans 1 'Eglise. Elle nous inspire pour nous mettre 
en chemin en tant que communaute discemante 
et priante en m1ss10n. Cette expenence 
fondamentale est-elle enracinee dans chacune de 
nos communautes ? nous impose-t-elle une 
croissance humaine et Chretienne constante ? 
Vers qui nous sentons-nous attires ? 

3. Mieux communiquer: Nous rapprocher les uns 
des autres et avoir une meilleure connaissance de 
ce que nous avons et de la maniere dont nous 
vivons generera davantage de co-responsabilite 
en tant que communaute pour la vie des membres 
de la CVX et pour Jes gens et les activites qui 
nous entourent. Nous voulons que cela soit la 
source d'inspiration de notre vie communautaire 
a la fois au niveau local et au niveau national, 
regional et mondial. Une communication de 
qualite nous permettra d'aller au-dela de nous­
meme et orientera la communaute vers 
l'exterieur, vers un sens apostolique. 

4. Croftre comme corps apostolique : Cela a ete 
le fil rouge de notre Assemblee Mondiale. Nous 
voulons vivre en accord avec la realite qui nous 
est propre. En theorie, au moins, chaque 
communaute est un corps apostolique. La 
question est de savoir si nous vivons 
effectivement cette perspective communautaire 
dans la realite. C'est pourquoi nous sommes 
invites a franchir une etape supplementaire pour 
croitre dans ce sens, en generant une plus grande 
visibilite de ce que nous sommes dans l'Eglise et 
la societe. L' Assemblee a pose quelques jalons 
importants, entre autre, OU le concretiser (aupres 
des plus defavorises ou aupres de ceux qui 
souffrent le plus, comme les malades du SIDA); 
mais aussi !'importance d'une formation 
adequate pour une action plus efficace 
(formation spirituelle, theologique et, 
notamment dans le domaine du travail), ainsi 
que la necessite de se mettre d 'accord sur des 
structures susceptibles de convenir aux actions 
en treprises. 

5. Se centrer sur ce que l' Assemblee attend de 
nous : Croitre en tant que communaute 

apostolique n' implique pas necessairement une 
augmentation d'activite. Il s'agit de vivre la 
mission comme une responsabilite partagee au 
sein de la communaute concrete a laquelle nous 
appartenons. C'est pourquoi, l ' Assemblee a 
propose le processus simple : discerner, envoyer, 
accompagner et evaluer la vie de chaque 
membre de la CVX, notamment en ce qui 
conceme Jes actions auxquelles la communaute 
decide d 'accorder la priorite, en impliquant 
quelques-uns ou la totalite de ses membres. Il ne 
s'agit pas seulement d'une question de 
methodologie, mais de sentiments, de contexte, 
de desirs et de motivations, de croissance et de 
maturite. Ainsi, done, nous avons exprime la 
maniere dont nous entendons situer notre vie 
Chretienne et civile, dans l'Eglise et dans le 
monde. 

6. Vivre notre apostolat et notre misswn, en 
ayant le sens d'etre envoye par la communaute. 
fl s 'agit la d 'un defi essentiel pour la croissance 
de la communaute qui nous appelle a depasser 
notre individualisme. Il s'agit d'integrer les 
habitudes des autres communautes, celles qui 
sont susceptibles de remettre en question la 
maniere dont nous organisons nos reunions et de 
nous aider a reformer nos propres vies. Cela 
nous conduira a une plus grande coherence entre 
la foi et la vie et a vivre une contemplation plus 
profonde conduisant a l'amour et transcrivant 
plus fidelement notre experience de Dieu et de la 
communaute dans notre vie tout entiere. 

7. Nous engager nous-memes, au niveau 
mondial, aupres des plus defavorises. Devant la 
globalisation du monde dans lequel nous vivons, 
nous sommes invites a observer et a accorder 
une attention toute particuliere al' Afrique (et a 
ses problemes et difficultes), sans que cela ne 
nous fasse , pour autant, negliger nos realites 
respectives. Cependant, nous avons besoin de 
gestes qui nous aident a aller de l' avant et a nous 
sentir parties d ' un meme corps. Pour cela il 
serait bon de decouvrir ces mediations qui, 
comme l ' a souligne l' Assemblee, pourraient 
tirer profit de la place de la CVX aupres des 
Nations Unies, pour influer sur un certain 
nombre de propositions susceptibles d' attirer 
une plus grande attention sur des questions telles 
que le SIDA, !'immigration ou d'autres • 

Guillermo Valera 
Delegue cvx Perou 
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LES REFLEXIONS 
/ / 

D'UNE DELEGATION 

Qu'est-ce qui m'a impressionnee durant le 
partage sur la realite mondiale ? 
Je me revois m 'etre posee cette question debout 
devant une tombe dans le cimetiere d'un foyer 
pour enfants atteints du SIDA au Kenya, et 
tenant la main d 'une petite fille qui voulait jouer 
et etre avec nous. Voir la realite du monde, c'est 
pour moi regarder les morts et les ombres du 
monde, et regarder, en meme temps, les 
sentiments d'esperance et de Jmes des 
personnes, puis, de ressentir l'appel a repondre 
aux besoins des personnes. 

J'ai egalement ete tres impressionnee par les 
nombreuses choses que fait deja la CVX : des 
projets realises pour repondre aux realites 
sociales. Nous avons egalement vu differents 
types de richesses et de pauvretes dans divers 
pays de notre Communaute. Dans certains pays, 
souvent europeens, nous sommes confrontes a 
une richesse materielle qui, malheureusement va 
souvent de paire avec une soif de sens de la vie, 
de spiritualite et de vraies valeurs. A !'inverse, 
dans des pays confrontes a de grandes difficultes 
sociales et politiques, !'action est tres concrete et 
marquee d'une grande creativite basee sur une 
foi profonde et sur une spiritualite ignatienne, a 
mes yeux, impressionnante. Nous avons 
beaucoup a apprendre les uns des autres et a 
partager ensemble. 

Pendant les partages, j 'ai ete tres heureuse de 
constater que, quel que soit l'endroit d'ou nous 
venions, nous portions le meme type de regard 
sur la realite du monde. Quoique dans des 
langues matemelles differentes, nous parlions le 
meme langage. 

Anke fucker 
Deleguee - CVX Suisse 

Qu'est-ce qui m'a impressionnee durant le 
partage sur notre realite mondiale ? 
J' ai ete impressionnee par I ' engagement 
profond en CVX de tous les delegues et j 'y 
vois un signe de croissance dans notre identite 
communautaire. Le partage sur la realite du 
monde a ete marque d ' une grande honnetete. 
C'est un privilege que de contempler notre 

Delegation de la CVX Suisse 

monde, en ecoutant des CVXiens de tous les 
continents partager leurs 
propos des populations 
respectifs. 

preoccupations a 
de leurs pays 

En CVX, nous somrnes profondement enracines 
dans la spiritualite ignatienne. Ses membres sont 
passes par des processus de discemement qui 
leur ont pennis d'approfondir leur relation au 
Christ et d'etre au service et aux cotes des 
pauvres et des marginaux. 

C'est avec joie et esperance que je regarde les 
etapes franchies par la CVX Kenya et beaucoup 
d'autres communautes nationales. Nous avons, 
par exemple, beaucoup a apprendre de la 
responsabilite partagee au service des 
travailleurs immigres de la CVX Coree. 

Je rends profondement grace pour la 
Communaute de Vie Chretienne mondiale qui 
compte tant de CVXiens credibles dans le 
monde entier et inseres dans des conditions 
familiales , et professionnelles ainsi que dans la 
realite politique, partageant leurs experiences et 
desireux de repondre a l'appel du Christ. Les 
CVXiens sont fa~onnes par la realite et invites a 
vivre la Bonne Nouvelle dans cette realite 
II se passe de grandes choses - souvent cachees 
- l 'amour permanent et createur de Dieu est a 
l'a:uvre ! 

Anni Rickenbacher 
Deleguee CVX- Suisse 
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Qu'est-ce qui m'a impressionnee durant le 
partage sur notre realite mondiale ? 
Du 29 juillet au 9 aout de cette annee c'est tenue 
la XIVeme Assemblee generale de la CVX. Avec 
Anke Jucker et Anni Rickenbacher j'ai eu le 
privilege de representer sur place la CVX de 
Suisse. Au prealable la question bien appropriee 
paraissant s'imposer, a voir, de justifier un tel 
deplacement. Pour la CVX suisse cette question 
pourra bien paraltre secondaire pour autant que 
les idees rei;ues aient une portee. Dans 
!'ensemble, il m 'est paru que notre participation 
a beneficie au groupe mondial, dans ce que nous, 
gens de pays riches, avons pu marquer par notre 
presence une signe de solidarite envers les 
communautes si engagees des pays du sud. 
Ensuite, ce n'est non seulement par le contact 
individuel, avec les delegues des pays tel 
l 'Equateur, le Congo, le Kenya, la Coree, la 
Bolivie et le Lesotho, que l'enrichissement etait 
reciproque, mais aussi en ce que notre 
discemement communautaire sur le but a 
atteindre en tant que corps apostolique dans ce 
monde secularise. 

C'est precisement sur cette question, que 
l 'Assemblee generale a ete axee. Depuis bien des 
annees deja la CVX s'entend comme entite de 
groupes chretiens qui aide chacun a reconnaltre 
la dimension apostolique dans son quotidien. 
Manifestement il s' agissait de trouver de quelle 
fai;on la CVX peut devenir un corps apostolique 
et de quelle fai;on ce principe peut se concretiser 
dans chaque groupe et dans chaque pays. 

Cette demarche est matiere de conscience d' une 
part et de l'autre elle est censee avoir des 
consequences Sur les structures de la 
communaute mondiale, en particulier celles 
etablies entre la CVX et la Compagnie de Jesus. 
Bien au-dela des divergences entre les 
communautes la'iques et ecclesiastiques, une 
collaboration entre les deux refleterait de la 
volonte d 'une majorite des groupes du CVX. Les 
deux organisations concerteraient de manieres 
differentes, selon les stades dans lesquels se 
trouvent les groupes de CVX dans chaque pays. 
En particulier les groupes bien organises tels Jes 
CVX d'Equateur, du Chili, des Etats-Unis et de 
France, devraient pouvoir etre en lignee de 
maniere autonome avec les groupes partenaires 
de la Compagnie de Jesus. 

Le Pere Kolvenbach, superieur general de la SJ, 
a mis en evidence les circonstances favorables 
que pourvoiraient les demarches communes 

entre la CVX et la Compagnie de Jesus. 
Cependant il nous fit part aussi de son 
observation, que la Compagnie de Jesus devrait 
etre au service de la mission de la CVX. Le Pere 
Willi Lambert s.j . avait souligne qu'il s'agissait 
de detruire le prejudice selon lequel la CVX 
avait simplement une mission complementaire 
pour les oeuvres de la Compagnie de Jesus. 

J'ai apprecie en particulier !'experience du 
partage, avec des hommes et des femmes de pays 
si differents tel le Taiwan, le Chili, l'Indonesie, le 
Canada. 11 fut possible d' aborder des su jets 
societaires et communautaires et de vivre 
l'Eucharistie selon des rites vivants et creatifs bien 
differents. Le processus meme de l'assemblee m'a 
seduit, et, bien qu 'il y eut certaines lethargies, j 'ai 
tout de meme ressenti lutter !'ensemble pour un 
esprit constructif devant les impasses que pouvait 
habiter la communication. La reconnaissance et 
l'espoir que generait en moi I' entente des delegues 
l 'interpellation socio-politique de vouloir 
reconnaltre la vocation divine dans les signes du 
temps. 

Ainsi le document final incite explicitement les 
groupes de CVX de faire usage de son statut 
d 'Organisation Non-Gouvemementale reconnue 
par l 'ONU pour defendre la justice sociale. Sur 
le plan national, les actions seraient a soutenir 
avec volonte. lei la demarche kenyane peut 
paraltre exemplaire. Bien des groupes sont 
parvenus a vivre une nouvelle solidarite et se 
laissent impliquer dans la planification des 
pro jets ou les plus demunis sont places au centre. 
Les realites kenyanes nous defient devant la 
dimension pandemique du SIDA, la misere des 
enfants frappes par la maladie et devenus 
orphelins, l 'ecart entre riche et pauvre, enfin, sur 
le campus, ce souci rencontre des gardiens 
adolescents pour leur petits freres et sreurs, et 
aussi cette separation entre zone privee et 
publique, avec d 'un cote les domaines, pares et 
sites bien soignes appartenant a quelques 
particuliers ou l 'on s'y attarde pour autant qu 'on 
y soit employe sur place, et de l 'autre, les aires 
publics, espaces ecologiques infectes et morts 
qu 'abritent des sans-abris et delaisses, 
improvisateurs de leur survie. Cantre de telles 
tendances societaires, la CVX et la Compagnie 
de Jesus de tout pays et de chaque province 
repondent quand elles s' opposent aux 
mecanismes du capital accumule • 

Christoph Albrecht s.j. 
Delegue -Assistant Ecclesiastique CVX Suisse 



LES PRIORITES 
ABSOLUES 

L' experience d ' une Assemblee mondiale 
correspond manifestement a la grace 
d 'etre une unique communaute 

mondiale, tout en presentant, en meme temps 
une grande diversite de cultures, de langues, de 
moments et de processus. 

C'est une grande richesse de sentir la maniere dont 
notre Christocentrisme et la spiritualite ignatienne 
nous unissent dans cette grande diversite, ainsi que 
dans le desir d'etre une communaute apostolique 
capable de construire le Royaume. Nos aspirations 
a et les etapes reelles de cooperation et de 
collaboration fratemelle avec la Compagnie de 
Jesus dans nos comrnunautes nationales 
respectives constituent d'autres facteurs nous 
unissant en une meme communaute. 

En depit de cette unite largement repandue dans 
la CVX mondiale, nous ne pouvons nier la 
diversite des temps et des processus au sein des 
differentes communautes nationales, avec tout 
ce que cela implique de richesse et de 
complexite. De ce point de vue, il n'est done pas 
facile de definir des priorites pour la mission au 
niveau mondial. II incombera a chaque 
communaute nationale de discerner ses propres 
priorites dans ce processus, en restant toujours 
dans le cadre de la communaute mondiale et 
dans ce que cette demiere suggere comme un 
defi a relever qui , pour l 'heure, consiste a etre 
une Communaute Apostolique. 

Chaque comrnunaute nationale devrait se lancer 
dans un processus de discemement serieux, de 
choix a operer, et d'evaluation permanente de 
ses priorites. A l 'evidence, ce processus sera 
presente a la communaute mondiale, pour erre 
confirme, enrichi et renforce par les autres 
communautes sreurs. 

Dans chaque pays, les priorites de la mission 
seront definies en s'appuyant sur plusieurs 
facteurs, tels que : 

Definir au sein du processus de maturation 
et de consolidation de la CVX le moment 
adequat, pour chaque pays ; 

Definir les sign es 
correspondant a chacun des 
temps particuliers en fonction 
de la realite propre du pays ; 
Definir l'appel propre a chaque 
communaute nationale, taille 
en fonction de leur mission 
commune. 

Sur la base de ces facteurs et en 
fonction du degre de maturite de la 
communaute, il est possible 
d 'envisager deux niveaux: 

Julio Cesar Benitez 
Delegue cvx Equateur 

1 Consolider la communaute et son 
autoconception comme une Comrnunaute 
mondiale Apostolique : « Un corps unique 
au service des plus pauvres ». Un corps qui 
au niveau mondial travaille a partir du 
niveau local, pour annoncer, denoncer et 
reuvrer efficacement, sous l'etendard du 
Christ et base Sur la spiritualite ignatienne, a 
une societe plus juste et solidaire au niveau 
mondial. 

2 Notre identite et nos reves, qui sont les reves 
du Christ, ont deja ete confirmes. Mettre des 
priorites dans notre organisation, en tant que 
Communaute Apostolique, c'est parler de 
structures et de processus qui nous rendrons 
de plus en plus efficaces dans notre mission 
en tant que communaute. Dans ce cadre la, 
il convient de consolider les reuvres 
apostoliques que menent efficacement les 
membres de la CVX. De meme, il convient 
de trouver, en fonction des besoins de chaque 
comrnunaute, la meilleure fac;:on de trouver 
une cooperation mutuelle avec la Compagnie 
de Jesus. Creer des reseaux entre reuvres 
apostoJiques nationales au niveau regional OU 

mondial ameliorant ainsi l 'efficacite et 
renforc;:ant le travail que nous accomplissons. 

Apprendre a « partager la responsabilite de la 
mission » au sein d'une communaute 
dynarnique dans laquelle chacun des 
membres aura un role different et dans 
laquelle seul un petit nombre devra repondre 
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a l'appel a vivre directement et en 
permanence au contact des plus pauvres. 
Trouver les processus et les structures 
permettant de fournir un veritable 
accompagnement a ceux de nos membres qui 
ont ete envoyes. 

Quel que soit le moment vecu par chaque 
communaute nationale, les priorites qui nous 
unissent doivent etre : 

Avoir et vivre avec le Christ comme centre 
de notre vie, grace a notre Spiritualite 
lgnatienne. Faire !'experience profonde de 
notre unite en Lui, par le biais des Exercices 
Spirituels annuels, la pratique de la priere et 
l'usage des moyens ignaciens, la formation 
permanente et !'experience de la 
communaute. 
Nous considerer nous-memes non pas 
comme une communaute renfermee sur 
elle-meme, mais qui se sent plutot envoyee 
pour ceuvrer au benefice des plus pauvres de 
ce monde, a cause de notre vocation 
personnelle. 
Poursuivre un discemement permanent pour 
trouver plus facilement le meilleur moyen 
de « travailler avec et pour les plus pauvres 
de ce monde », non seulement en soulageant 
les consequences inhumaines de cette 
pauvrete, mais encore en s'attaquant, dans 
nos realites quotidiennes, avec une vision 
universelle, aux causes de cette pauvrete. 

Vivre un style de vie austere et radical, en le 
liant aux temoignage que nous pouvons 
donner de la Bonne Nouvelle, au sein de nos 
familles, dans notre travail et dans notre 
environnement. Etre fideles a ce que nous 
crayons et vivre d'une fac;on coherente avec 
ce dont nous revons en tant que 
communaute mondiale, c'est-a-dire, a une 
societe juste et a une solidarite qui s'est 
donnee comme priorite ceux qui ont le 
moms. 

Comme dans taus les processus vecus en toute 
liberte, ce processus requiert une grande fidelite 
a chacune des etapes donnees et un travail 
personnel et communautaire exhaustif, afin de 
continuer a decouvrir l' appel a la mission et a 
discerner le moyen le plus efficace pour 
accomplir cette tache. C'est un travail qui, sans 
le moindre doute, exige beaucoup de nous, si 
nous tentons de nous y atteler seul. Cependant, 
avec le Christ, ce travail devient non seulement 
possible, mais encore plutot indispensable et 
urgent. Comme nous le rappelle notre Saint­
Pere, le Pape Jean-Paul II : « Les pauvres ne 
peuvent se permettre le luxe d'attendre ! ». Il 
convient de garder cette reflexion en memoire, 
lorsque nous definirons, en communaute, notre 
rythme, toujours dans la paix et la joie, mais sans 
pour autant perdre de vue cette realite • 

UN DERNIER MOT 

Paul Vaz s.j . 
Accompagnateur du processus 

de l'Assemblee Nairobi '03 

D
e retour dans ma 
Com~unaute J~suite, la 
premiere quest10n que 

m'ont posee mes compagnons a 
ete : « Quels ont ere Les fruits 
concrets de votre Assemblee ? » 

Je vois cinq fruits comme premieres 
etapes pour devenir un « Un Corps 
Apostolique tourne vers 
l' exterieur » 

1 Les « Responsables prennent 
en main leurs 2 
responsabilites », au niveau de 
l 'ExCo mondial et des ExCos 

nationaux. La responsabilite partagee 
signifie donner du temps de qualite et etre 
au service du corps CVX. Cette maniere 
d 'exercer les responsabilites n 'est pas 
autoritaire, mais une responsabilite de 
serviteur, une responsabilite qui donne 
force. Comment pouvons-nous evoluer vers 
davantage de 'pleins temps' au service de la 
CVX au niveau mondial , aux cotes du 
Secretaire General et du Vice-Assistant 
Ecclesiastique ? 

Comment la CVX peut-elle etre 
financierement en mesure de faire face a 
ses ideaux? « La co-responsabilite 



financiere est un signe d'engagement 
mature de la communaute. » 

Commen\:Ons, des maintenant, a inscrire 
dans nos budgets la prochaine Assemblee. 
« Le budget nous aidera a convertir en 
term es financiers, nos priorites 

d'une grande vitalite et est impliquee dans la 
mission, des liens etroits avec la Compagnie 
de Jesus se sont tisses, comme l'ont montre le 
« Marche de I 'Esperance » ou le « Panneau 
Collaboration Jesuites-La1cs ». 

apostoliques ». 5 L'universalite : Comment trouver un 
equilibre entre les Equipes Regionales et la 
Communaute Mondiale ? Un principe de 
base pourrait etre « Suffisamment larges 
pour avoir un sens, suffisamment petites 
pour etre gerables » . 

3 La responsabilite partagee, y compris le 
Discernement, I' Envoi, le Soutien et 
I' Evaluation, exigent une !Formation pour 
et en Mission" des l'etape initiale en CVX. 
Ne permettons plus, desormais, que circule 
!'affirmation que Jes CVXiens entrent en 
Formation ou dans Jes Centres de Retraite 
pour ne jamais en sortir. 

4 La visibilite publique de la CVX : Comment 
la CVX peut-elle etre vue comme un veritable 
Corps Apostolique, tourne vers l' exterieur ? 
Non par un simple activisme ou des projets, 
mais 'des interventions systemiques' en tant 
que Corps. Partout ou la CVX fait preuve 

Par le dynamisme des Exercices 
Spirituels ... 
Puisse " le rythme du Corps 

la Melodie de !'Esprit 
!'Harmonie de !'Ame 
faire jaillir la Symphonie 
de la Vie." 

« Moi, je suis venu pour la vie, la vie en 
abondance » (JnlO; 10) • 

ET MAINTENANT, 
SEIGNEUR? 

Durant mon temps de reflexion, avant 
d'ecrire cet article pour le PROGRESSIO, 
je me suis pose la question de savoir quels 

sentiments avaient pus eprouver d 'autres 
personnes ayant occupe les fonctions de 
Secretaire General pendant un certain nombres 
d 'annees, au Secretariat de la CVX, a Rome ? Ou 
meme face a quelles incertitudes elles se 
retrouvaient a echeance de leur mandat ? J'ai 
conscience que pour chacun d'entre nous, ce defi 
demeure present a differentes periodes de notre 
parcours spirituel, mendiant une reponse en face 
du mystere de la vie. 

Cette ambigune est, une fois de plus, devant 
moi, mais je rends grace a Dieu, en sachant qu '11 
m'a aime, comme 11 m 'aime encore aujourd 'hui, 
et qu '11 m 'invite, une fois encore, a entrer dans le 
mystere de Son amour. En disant cela, je me 
souviens de quelle maniere mon parcours de foi 
en CVX a ete marque par ces exemples de prises 

de conscience 
ma prop re 
croissance, et 
mon pro pre 
developpement 
au sein de la 
CVX Canada, ma 
participation aux 
Assemblees 
Mondi ales de 
Guadalajara , 
HongKong et 
Itaici et 
aujourd'hui de 

Gilles avec Anthony (De/eg. Nigeria) 
et Jinhui (Deleg. Goree) 

Nairobi marquant la fin de mes 5 ans de mandat 
en qualite de Secretaire General. Faisant 
memoire de la richesse de ces evenements, je me 
souviens des rencontres avec toutes ces 
personnes qui ont partage la richesse de leur 
propre vie et m 'ont aide, a me souvenir, a 
clarifier, a approfondir l 'amour de Dieu pour 
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moi et de m'affirmer dans ma vocation de lai"c : 
« Souviens-toi de ta tendresse, Yahve, de ton 
amour, car ifs sont de toujours. Des egarements 
de ma jeunesse ne te souviens pas, mais de moi, 
selon ton amour souviens-toi ! » (Ps 25, 7). 

Le moment de grace le plus recent ayant ete, 
bien evidemment l ' Assemblee de Nairobi, en 
Afrique encore toute fralche dans ma memoire et 
dans mes emotions, pour ainsi dire, la cerise sur 
le gateau. L' Assemblee de Nairobi, 
historiquement unique, marque un pas de geant 
franchi par notre communaute mondiale. Par 
consequent, j 'ai le sentiment que cela m 'aidera, 
nous aidera a avancer vers l'avenir, en ayant une 
vision plus claire de la maniere dont nous 
sommes appeles a etre une communaute 
Apostolique. J'irais meme jusqu 'a parler de 
conversion communautaire. Nous avons pris 
conscience, une fois de plus, mais encore plus 
profondement, que nous devons vivre, en 
permanence, dans un processus de renouveau et 
de reforme, de maniere a etre la voix de Dieu, a 
tout age pour etre radicalement presents a 
chaque instant de I ' histoire. 

Lors de l ' Assemblee, nous avons entendu et vu 
quelques etapes de la longue et riche evolution 
historique de la CVX, combien il y a eu de 
nombreuses semences semees au long du 
chemin qui ont permis a la communaute 
florissante de s 'epanouir, de l 'epoque des 
premiers Chretiens la"ics dans les Congregations 
Mariales, a la CVX que nous sommes 
aujourd'hui. Permettez-moi de mentionner 
quelques-uns de ces moments historiques 
constituant, a mon sens, autant de semences : 

A la suite d 'une reunion intemationale de 
Jesuites, a Rome du 15 au 22 avril 1950, le 
General de la Compagnie de Jesus, le Pere 
Janssens, decida de creer un Secretariat 
central des Congregations Mariales, a 
Rome. 
Le 19 fevrier 1951 , le Pere Paulussen s.j. 
arrive a Rome, pour installer le Secretariat 
des CM. La question a ete posee : « Quand 
Les representants lai"cs prendront-ils la 
responsabilite de ce Secretariat ? » (cf. 

Progressio Supplement du 14 juin 1979) 
Dans une reunion des membres des CM a 
Barcelone, le Secretariat a ete mandate pour 
preparer les statuts qui seront approuves, 
par la suite, dans une lettre du Pape Pie XII, 
datee du 2 juillet 1952. Cette lettre 
commence par ces mots : « Tous ceux qui 
connaissent l' apostolat moderne, savent 

aussi combien Les CM Nous sont cheres et a 
quel point Nous avons le souci de leur 
croissance permanente. 
Cette lettre marquait la creation officielle de 
la Federation Mondiale des CM. 
Un congres mondial est organise en 1954, a 
l 'Universite Gregorienne de Rome. 
(L'Universite Romaine est l'endroit meme 
ou Jean Leunis s.j. commern;a a former ses 
premiers groupes d'etudiants, il ya plus de 
400 ans). 
Dans ses statuts de 1962, il est dit que la 
Federation Mondiale (FM) a son siege a 
Rome et que la personne chargee du 
Secretariat Jesuite serait le vice-assistant de 
la FM. 

Il s'en est SUlVI toute une Serie de reunions 
consultatives ayant inspire et contribue a un 
renouveau de la Communaute. La decision 
d 'etablir le Secretariat central au 8 Borgo Santo 
Spirito, a Rome, est etroitement liee a ce 
renouveau. En 1962, le Pere Janssens, General 
de la Compagnie de Jesus, fera en sorte que cette 
decision ne passe pas inapen;ue, en declarant : 
« c'est pour la Federation mondiale ... » Avec le 
Secretariat central, a present fermement installe, 
nous apprenons que la FM devient une ruche ou 
s'activent de nombreux amis contribuant a 
renouveler l'espace du Secretariat. Cela se 
transforme rapidement en un lieu d ' accueil pour 
une foule de visiteurs et de services, en tout 
genre, pour la Communaute. 

Avec cette vie nouvelle de nombreux la"ics 
venaient preter main-forte au Secretariat, a 
Rome, pour !'assister dans ses taches 
quotidiennes. La premiere femme la!que a venir 
servir au Secretariat fut Edyth Westhaver, des 
Etats-Unis. 

La premiere Secretaire Generale officielle fut 
Josee Gsell, de France. Elle sejouma a Rome 
jusqu'en 1986, ou elle fit apprecier tous ces dons 
spirituels et ces immenses qualites. En mars 
1986, Jose Reyes, originaire du Chili, fut, a son 
tour, nomme Secretaire General. Il s'installa a 
Rome, avec sa femme, Cecilia, et leurs trois 
enfants. Pendant leur service a Rome, ils eurent 
la joie d ' une autre grace, un quatrieme enfant 
vint agrandir leur fam ille. Ils quitterent Rome en 
1991 pour retoumer au Chili. 

Lors de la reunion de l 'ExCo, a Rome, en mars 
1991, Roswitha Cooper, d 'Allemagne fut 
nommee Secretaire Generale. Elle servit la 



Communaute avec grand enthousiasme jusqu 'en 
1998, date a laquelle des ennuis de sante la 
contraindront a prendre le temps de se soigner. 
Au debut 1998, Leah et moi fllmes invites par les 
responsables de notre CVX nationale a reflechir 
a l'eventualite de venir servir la Communaute, a 
Rome, en qualite de Secretaire General. Nous 
avons accepte, mais a condition que nous 
pmss1ons assume ensemble ce role au 
Secretariat. Nous eumes le privilege d'assister a 
notre premiere reunion de l 'ExCo, juste avant le 
debut de l 'Assemblee Generale d 'Itaici, au 
Bresil. Apres cette Assemblee, nous sommes 
arrives a Rome, le 3 octobre 1998, pour entamer 
un mandat de 5 ans au Secretariat de la CVX. 

La 13e Assemblee Generale d'Itaici a ete pour 
nous un moment tres significatif. L'Esprit a 
reuvre puissamment dans l ' Assemblee et ses 
fruits ont ete consignes dans le document intitule 
«Notre Mission Commune ». C'est un document 
tres complet qui nous a pennis d 'entrer dans une 
ere de recherche, de renouvellement et de 
questionnement : « Qu' est-ce que ces mots et ces 
declarations signifient reellement pour nous ? » 

Dans Jes annees qui suivirent, notre 
interrogation permanente semblait soulever 
davantage de questions que de reponses. Mais, 
rapidement l 'Esprit allait nous aider a trouver 
des reponses qui viendront aussi de la synergie 
des delegues a l' Assemblee de Nairobi. 

Apres Itaici, en tant que membres d'un nouvel 
ExCo, nous recherchions aussi une meilleure 
fai;on de clarifier et de consolider nos roles pour 
etre plus efficaces, en tant qu ' instance executive 
envoye en mission par la communaute mondiale 
pour mettre en reuvre Notre Mission Commune. 
Au Secretariat mondial, nous entrions egalement 
dans une ere nouvelle de cooperation les uns 
avec les autres : Fernando Salas s.j. (Chilien), 
vice AE, et un couple marie (Canadien) comme 
co-Secretaires Generaux. Avec de tels defis a 
relever, nous avons toujours ete determines pour 
travailler effectivement en equipe, nous 
efforr;ant de communiquer nos differents points 
de vue les uns aux autres, traitant de maniere 
positive et constructive ces moments intenses. 
Tout au long de ces annees que nous avons passe 
ensemble au Secretariat, je suis convaincu que 
Jes paroles de l'Epitre de Jacques a sa 
communaute sont devenues notre logo et notre 
grace : « la sagesse d' en-haut est tout d' abord 
pure, puis pacifique, indulgente , bienveillante, 

pleine de pitie et de hons fruits, sans partialite et 
sans hypocrisie. » (Jc. 3, 17) 

Durant plusieurs de nos deplacements a 
l'occasion de divers evenements nationaux et 
regionaux et /ou de reunions, il etait encourageant 
d 'entendre dire combien cela avait de sens de 
nous avoir Leah et moi, un couple marie, au 
Secretariat. Ces paroles nous ont confirme dans 
notre propre vocation comme couple marie en 
CVX. En d'autres occasions, les gens nous ont 
demande: « Commentfaites-vous pour travailler 
si etroitement l' un avec l' autre, tout au long de la 
sainte journee ? » Notre reponse, quelque peu 
desinvolte, consistait a dire que nous avians 
amenage les locaux pour que nos bureaux soient 
separes par deux autres bureaux au mains 
(approxirnativement a 12 metres de distance), ce 
qui nous a perrnis de beneficier de la liberte de 
travailler dans notre espace respectif, pour nous 
retrouver taus les deux lors des pause-cafe ou the 
ou durant la messe au bureau (chaque fois que 
possible, une fois par semaine). 

Apres l 'Assemblee de Nairobi, nous sommes 
rentres chez nous, sur l 'Ile du Prince-Edouard, 
au Canada. Au cours de l'une de nos 
conversations, notre fils Richard m'a pose la 
question : « A present que ton temps a Rome est 
revolu, quel sera ton prochain travail ? g Je n 'ai 
donne aucune reponse a cette question et je ne 
pense pas qu ' il en attendit une, du mains dans 
l ' immediat ! 

Au moment oil j 'entre dans cette etape indecise 
de mon parcours spirituel, je me souviens des 
paroles d'un bon ami, John English s.j.: « Aucun 
etre humain n' existe sans prendre de decision, et 
la prise de decision determine si une personne 
est plus ou mo ins pleinement humaine. g 

L'histoire est un excellent enseignant pour nous 
aider a prendre des decisions, ainsi Richard 
devra-t-il patienter encore un peu. Je rends grace 
pour mon equipe CVX et pour les autres 
personnes presentes dans ma vie qui m'aideront 
durant cette periode de discemement et de 
recherche pour me voir, tel que me Jesus me 
voit, alors que je pose la question : « Et 
maintenant Seigneur ? » parce qu ' II est le 
Seigneur de toute ma vie, passee, presente et 
future. Adieu ! • 

Gilles Michaud 
Secretaire Executif sortant de la CVX 
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Le Nouvel ExCo de la CVX Mondiale 2003 - 2008 

L' Assistant Ecclesiastique de la CVX Mondiale 
P. Peter-Hans Kolvenbach s.j. 

De gauche a droite: Guy Maginzi (Sec.Ex. ), Levi Matseshe (Cons.), Chris Micallef (Cons.), Leah Michaud (Sec.) 
Daniela Frank (Pres.), Jose Reyes (Vice-Pres.), Lois Campbell (Cons.), Rita El Ramy (Cons.) 

& Fernando Salas s.j. (Vice-EA) 
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